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FEUILLETON DE LA PllESBRSITUATIGHS VACANTES APGflNT A PRE FER Et comme Laurent allait protee«
ter :

—Oui, oui, voua vous indignes... 
mais enün j'examine U-h choses 
froidement, moi. Jusqu'à aujour 
d'hui mon amour-propre £tait en 
jeu... mon orgueil de policier 
Mais puisque je triomphe, il n'y a 

lus ni amour-propre ni orgueil 
(ente la raison.......Si nous mettons

sur preiuit-re hypouiéque au plus bat< taux 
d inUirél. Aucun* cofniiiift'.ion ne wcr» dUui- 
Ifec en » tedrenteuiil dire^-P'inent a

LOUIS ALLARD
173 -fno 3X3 nie M Itaiii*. Mom real.

LA FEE PRINTEMPS

le père Jactel à part, que rosie t-il ?
1
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LE CHOLERA
Aucun évènement impor­

tant, hier

Ramaux [egimts deslHlnisiresdss 
douanes

LK CAPITA INK WALLACE 
A LA QCAKANTALNE

New-York, 21—Le bureau de san- 
té n’annonce aucun nouveau cas de 
choléra. Un nommé Weinhm, ayant 
é^é atteint d’une maladie suspecte, 
a été envoyé à l’hApilal.

Londres, 21— Le correspondant 
du Standard, à Hambourg, dit: 
Aujourd’hui (mardi) il y a eu 677 
nouveaux cas, 1H9 décès, 2Üi enter­
rements. L’hôpital contient 2,HH7 
malades. Le Hamburger Nuchrich- 
ten déclare que les rapports offi­
ciels ne sont pas exacts, et il pro­
met de publier les véritables sta­
tistiques.

Hambourg, 21—Les officiers de 
l'association des manufacturiers de 
cigares disent qu'iî n’est survenu 
parmi les 6.000 cigariers de Ham­
bourg que 8 cas et 4 décès. On con­
clut de là que le tabac est uu pro­
phylactique.

Anverh, 21—Cinq nouveaux cas 
de choléra se sont déclarés en cotte 
ville, hier, et il n’y a eu qu'un seul 
décès.

Paris, 21 — Hier, il y avait 42 
nouveaux cas dans Paris et ses en­
virons et 17 décès. Au Havre, 6 
nouveaux cas et 7 décès sont sur­
venus.

St PÂtersbouro, 21—Avant-hier, 
il y avait 7 nouveaux cas et 44 
décès.

ST-PÉTERRBOüBG, 21—On mande 
de Leovo que le choléra s’est dé­
claré au camp militaire, l a marche 
d* s troupes propage le Üéaudansla 
Bessarabie.

Le Havre, 21—Lundi on a rapporté G 
nouveaux cas de choléra et G décès.

St Pétersbourg, 21—On rapporté ici 
lundi, 11 nouveaux cas de choléra et 44
décès.

Quarantaine, N. Y., 21—Une femme 
de GO ans, Kegina Weiaskoff, est morte 
hier du choléra. On signale un nou- 
veau cas de la maladie à bord du ** Bo- 
hema ”. L’individu a été transporté à 
Swinburne Island.

Berlin, 21 — Le Dr Koch dit qu'il ne 
croit pas <iue le choléra puisse se propa­
ger au moyen des malles ou des jour­
naux.
Québec,21 — Le “Sardinian” cat encore 

À la quarantaine. On attend la mise en 
liberté du “ Lake Huron "aujourd’hui. 
Le Lake “Superior et 1 Oregon" seront a 
la Grotte laie aujourd hui. ils n'or.t pas 
de maladie à bord.

Ottawa, 21 — L« ministre des douanes 
se propose d'émettre de nouveaux règle­
ments au sujet de la désinfection des 
marchandises et des bagages. Ces me­
sures rendront plus efficaces celles déjà 
prises par les autorités sanitaires et le 
departement de l’Agriculture.

MM. Hamel et Cowie, du départe­
ment des Travaux Publics sont partis 
pour la Grosse Isle. Ils visiteront aussi 
les iles des alentours et feront les rele­
vés, etc., relatifs au choix du site d’une 
nouvelle quarantaine, s'il y a lieu, d’une 
jle pour isoler les cas anspects, etc.

Halifax, 21—Malgré l avis do son pi­
lote. le capitaine Wallace, de (ilasgow, 
ii'on a pas moins persisté à amener son 
vaisseau, le “ Hibernian,” jusqu au 
quai.

L’ “ Argus,” le remorqueur du gou­
vernement, le voyant approcher, lui a 
f ut lehrousser chemin jusqu à ce qu'il 
fut en règle avec les exigences du bu­
reau de santé.

Après inspection, on a trouvé tout le 
monde en bonne santé à bord et le 
vaisseau a pu prendro quai.

Le pilote déclare qu’il a fait connaî­
tre au capitaine les lois de quarantaine 
proclamées dans le pays, mais que ce­
lui ci s'en est moque.

lies sutorit' S se proposent d’intenter 
une poursuite au capitaine Wallace. U 
y avait nombre d’émigrés sur le “ Hi- 
berioan.”

L'ANARCHISTE BERCMAN

Condamne a SI ami de peaitoncler
Pittsburg, Pa , 21 — Bergman, l’anar­

chiste qui a essaye de tuer M. Frick, 
l’agent des Carnegie, pendant I t grève 
aux usines, a été condamne aux assises, 
lundi, a vingt et uu uns de détention au 
pénitencier,

Bergman ae défendait lui-même. 11 
a voulu lire un long plaidoyer rédigé eu 
allemand. Mais ou lui a imposé al 
leuce.

Kn entendant sa sentence, l’anar­
chiste s’est écrié : “ je ne m’attendais 
pas à obtenir justice, je ne 1 ai pus ob­
tenue non plus.’’

Le congres dus médecins
Ottawa, 21 — Un grand nombre 

de rnédeciiiH, délégués de toutes les 
parties au Canada, «ont en Kcsnion 
ici, abri de prendre en considération 
l’union Interprovioüi&lé.

Une dlutillcrie do whlskoy
Halifax, 21—Les officiers du revenu 

| ont saisi une g undo quautitédo wins 
key, qu’un vaisseau de Cheziieitcook 
essayait de débarquer a DartmouMi.

On suppose que ce whiskey de con­
trebande provient d une distillerie de 
Cheznettcook, qui inonde le pays de 
cette liquenr.

Ou n'est pas encore parvenu cepen­
dant à découvrir l'endroit où so fabri­
que ce whiskey.

Vente d une mine d or
Winnipeg, 21 — La fameuse mine d’or 

Sultana, au Portage du Fort, vient 
d’être vendue a uu syndicat de capita­
listes anglais et américains, pour une 
S1 mine de $125,000comptaut. L'exploi­
tation va commencer incessamment.

Les paquebots transatlantique
Londres, 21—I^a ligne transatlanti­

que White Star ne veut pa» rester en 
ernère de la compagnie Canard. On 
sait que celle-ci vient de lancer le Cam­
pania, le plus grand psouehot qui existe 
Mais la compagnie White Star a donne 
a des constructeurs de Belfast la com­
mande de construire “ le plus grand et 
le plus rapide navire du monde." Il 
sera de 80 pieds plus long que les nou­
veaux paquebots de la ligne Cnnard, 
mais pas plus large, et il jaugera 2,50U 
tonnaux de plus. On prédit que ce 
géant des mers fera trente mi'lea à 
l’heure avec ses hélices jumelles, et qu'il 
sera le premier à traverser l'océan en 
moins de cinq jours.

Les énormes chaudières du “ Campa­
nia ’’ sont déjà » bord, et l’on pousse 
avec activité les travaux do la coque de 
i autre navire de la même compagnie.

Le service transatlantique
Londres, 21—M. Van Horne, prési­

dent de 1a compagnie «lu Pacifique part 
samedi pour Montréal sur le “Bari- 
Isian.”

On préiend que les enquêtes aux­
quelles il s’est livré Font convaincu que 
la question du service postal transa­
tlantique devait être étudiée à nouveau 
avec le gouvernement sur une base 
d attaiies. La question du meilleur port 
anglais et de l'escale dans un port fran­
çais doit être revue en dehors de toute 
question politique et au point de vue 
dos livres, chebna et sous, car il est ab­
solument nécessaire de ne pas mure au 
trahc des marchandises si l’on veut ^uè 
a ligne soit fractueuse.

Un bandit de la Havane
Havana, 21 Le bandit notoire Ma­

nuel Oarcia vient de commettre encore 
un de ces actes qui a fait <ie son nom la 
terreur de la région qu’il habite. Gar­
cia a tendu une embûche à uu planteur, 
près de ses propriétés, l a tué et a placé 
sur le corps sanglant de sa victime une 
lettre dans laoeelle ti avait écrit : “Je 
ne suis pas un meurtrier ; si j’ai tus 
Batista, c'est parce uu il a tenté d'eni 
poisonner mon tr re Viocente et de me 
livrer aux gardes.”

La lettre contenait aussi des menaces 
Contre plusieurs personnes. L’n.uteur 
disait qu’il le» punirait du la inûme ma- 
m* re «|ue Batista.

Une réunion do vétérans
Washington, 21 I^a seumine do réu­

nion de la Grande Aimée «le la Hépu- 
blindé s est ouverte htef matin.

Il y a féqOtlO vétérans dans cette ville 
aujoitrd hm et les trains «pu arrivent de 
tontes parts sont bondes.

Il régné hèftumup d entrain dans la 
CAptlals ci b*» vétérans sont acclames.

I^e clou de la journée a été l’itKiigU- 
rtfinn «te la “ Grand \fmy Placé.’’

Cette c«irém<>nie a eu lieu hier matin 
su milieu d’un grand concours de p«ir- 
•onnes.

I»« s discours patriotique* ont été pro­
noncés.

Un incendie désastreux
RockaWAY, N. Y., 21—Un Incen­

die désastreux a visité cette région 
hier eoir, vers les sept heures. A 
un moment donné on a cru que tous 
les efforts devenaient inutiles pour 
arrêter la marche du feu. Les dom­
mages ee mouient à près d’un mil­
lion.

A 1 hôtel de ville
Le comité conjoint des finances et 

de l’hygiène n’a pas siégé hier 
après-midi faute de quorum, mal­
gré l’urgence cuit» mesures sanitai­
res à prendro pour éloigner le 
choléra do nos portes.

Les seuls échevins qui ont signé 
la feuille do présence, éta ent les 
échevins Rolland, Germain, Llen- 
dinneng, Stearns et Tansev.

A la séance du comité des Parcs 
et Traverses il a été décidé de sug­
gérer au comité des finance* do vo­
ter un crédit do $2,000 pour termi­
ner les travaux do la maison du 
surintendant de Pile.

11 a été résolu de donner des ins­
tructions à l’avocat de la cité de 
de représenter la cité dans le pro­
cès intenté à M. Arcade Hépatie, 
restaurateur «le Plie, par les auto­
rités provinciales.

Une dee '•ba ses des contrats pas­
sés entre *a cité et les restaura­
teurs des parcs stipule que les res­
taurants de ces places d’amuse­
ments devront être approvisionnés 
de Weiss Beer. Or la Weiss Beer 
étant proscrite par les lois provin­
ciales comme alcooliques, la cité 
est intéressée à intervenir dans 
cette affaire.

Le comité s’ajourne.

Le Montreal-Sorol
A l'ouverture de la séance hier 

après-midi, M. Clément continue sa 
! déposition. Un certain nombre de 
chèques lui sont montrés, mais il 
dit n’en rien connaître.

11 était secrétaire de M. C.N.Arm- 
trong et recevait $35 par mois. 
Quand il a été averti qu'il aurait à 
agir comme secrétaire des fidéi­
commissaires du Montréal et Sorel, 
son salaire a été porté à $1000 par 
an. Sur le subside dos $112 600 il 

^ p.'a retiré que $23. Le reste de sou 
salaire lui a été payé par M. Arm 
strong sur ses fonds personnels.

H n’est pas à sa conna ssnnoe que 
M. Armstrong ait jamais é é rem­
boursé par les commissaires du sa- 

j laire qu’il a ainsi payé, e témoin a 
donné un reçu pour $521, partie «ie 

: son salaire qui devait êt re payée par 
lew commise lires pour son ouvrage.

M. Armstrong dit • n'il a en« ore 
ce reçu en sa possession et qu'il n’a 
jamais été remboursé.

Le témoin dit qu’à sa connnB- 
snnee les commissaires n’ont jamais 
chargé aucun escompte sur les bons 
qu'ils payaient.

Sur le montant de $16,000 qni lui 
a éié chargé, il a pa\ é lui-même, 
directement «• x créanciers, envi­
ron $6,000 ou $6,000. La balance a 
été distribuée par les «onimissaires 
eux-mêmes. Pour le*« i aiemenis 
qu'l! a faits lui-même, ils'est «èsuré 
que les montants étaient réellement 
dû*. Il ne •'est iamals o«M*npé de con­
trôler les paiements faits person­
nellement par las commissaires. Il 
a toujours ét«'» convaincu «me Par- 
g«‘iit du subside a été dépensé pour 
i* h tins que la législature avait en 

( vue en votant c©He subvention.
Ueci termine le témoignage rie M. 

Clément,et la commission s’ajourne 
^ à ce matin.

Pondant 1 exposition
Les étrangers sont cordialement 

j invité* à visiter le vaste établisse- 
j ment de meubles de F. Lapointe, au 

No 1551 rue S te » atherlne. Ils y 
trouveront «b* ce qu’il y a «le plus 
nouveau et de plus artistique dans 
cette ligne, ainsi qu’une grande 
quantité de meubles à bon mar­
ché défi int, tonte compét ition.

Ouvert tous les soirs jusqu’à 10 
heures. F. Lapointe, 1651 rue Nto- 
Uatherme. 2flù-Jno

—Coupons 1 Coupons ! t onpons * 
Tous à moitié prix chtz Fowler À 

j Leiahmau. 268—5

Une cmpoiscnnouHo «Icnoncoo par son 
fils

Une femme «lu nom d'Annie Cher- 
ney a été arrêtée à Kuewaum e 
t ^ iucoiisin), sous l’accus itiou d'a­
voir empoisonné son mari.

L'empois juneuse a été dénoncée 
i '; i raa c, » de U
aim, et l’enquête qui a été ouverte 
a démontré que la terrible accusa­
tion n’était que trop bien fondée. 
L«-s * nfants des époux ( horney, 
Frank, John, âgé «le seize ans, et 
'i hérésa, âgée do treize ans, ont été 
minutieusement int« rrogée et leurs 
dépositions sont accablantes pour 
leur mère. Thérésa h rie lu ré que 
sa mère avait empoisonné son père, 
à U demande de son frère John, qui 
menaçait de quitter la famille si 
“ l’on ne se déliarrarK.fit pas du 
vieur.,,8’étant procurée de la mort 
aux rats, la femme Chorney en a mis 
fl plusurs repr.scs dans du café et 
rie P* bière qu’elle versait à son 
mari, ev ensuite dans les remèdes 
qi*9 le médecin avait ordonnés après 
la nrcmière tentative d'empoison­
nement. Finalement le pauvre Cher- 
nev est mort après des souffrances 
affreuses sans que le médecin pût 
s’expliquer la nature du mal dont 
son client était atteint.

1.’enquête ko poursuit, et, en at­
tendant, 1, femme Uherney a été 
écrouée aans même être autorisée à 
fournir caution.

Faculté «le Droit
Les cours de la faculté de droit à 

l’Université Laval recommenceront 
jeudi, le 22 courant, et se donneront 
comme d’ordinaire dans les salles 
de la faculté.

E. Lafontaine.

Sommaire «lu ** Monde Illustre
Texte—Entre-Nous, par Léon Le- 

dieu — l arnel du Monde Illuëtré, 
par Jules Saint-Lime — Le bienfait 
d’ ne romance, par Pedro—Poésie: 
l e centenaire, par L, H. Brodeur de 
1 avigue—Nouvelle littéraire : Dé­
sillusion, par J. Martin — Nos gra­
vures, par Jules St-Elme— Pensées 
sur la femme—Nos primes d i mois 
d’août : Liste rie'» réclamants—Bio- 

| graphie du Dr Alfred Laramée, par 
Tbs. N. Nesbitt — Nouvelles à la 
main—Pourquoi est-ce que j’écris t 

j par Augustin Lcllis—Notes et faits:
! L'influence des fleurs ; L invention 
! rien allumettes ; La folle «lu choléra ; 
Qu'est-ce que l’amour ; Pot de pen­
sées — Choses et autres — Feuille­
tons : La Belle Ténébreuse 'suite), 
par Jules Mary ; Mademoiselle de 

IKerven suite), par Xavier de Mon- 
tépin — Jeux d’esprit et ce combi- 
naison : Problè.i.cs de Dames et 
d'Echecs.

Gravures—Les marins anglais à 
Montréal : La •* Magicienne "—Un 
ballon de guerre allemand— l.e co­
lonel Dodds, commandant en chef 
de l’expédition du Dahomey—Vue 
jénéraie «tu champ de l’Exposition 
provinciale, à Montréal —L’Exposi­
tion provinciale à Montréal ; Le pa­
lais de «iriHtal—Portrait de M. le Dr 
Laramée—Gravure du feuilleton.
Abonnement: 1 an......................  $3.00

** 8 moifl.......  ....... 2.00
“ 4 mois................. LOU

Berthiacme & SA BOURIN, 
45, Place Jacques-Cartier 

Montréal.
Un numéro spécial est envoyé sur 

tomande.

— Marchés merveilleux en mar­
chandises sèches, menus effets, etc, 
etc, chez Fowler et LeUhmau.

268—5

—La fumée du Reliance Rosebud 
e*t tellement délicate et subtile 
qu’elle paralysera l’action des mi­
crobes du choléra ofl’T *

A V£NDA£ OU A LOUER

\V KVIlRE - Four tout le inonde. Bols 
. pour uiiuuifcr le ptv-i.-. ‘£, bci- fraiu- $2 V)., 
Lillo # fl.âO lu voyage. Tout tt-cher au f^Loi*. 

Le hois'1<-inuillriir et le in«4H<mr marché a* 
uiaia ottVrt J c. .M.t *liarmi>i ut i ic. « -ill 
de» rue» Si J&djuotf et Guy. Téléphone SI lu, ,

1 :
4 V

, \ «!’• M- n!«r ..in -'g. £•• Un trou U - i -• 
fi.-Al ; (pour po«-leHi Uvivif prtnpleine-ut : ce 
qu'il y a «lu mieux pour IV-tA. Telephone B* Il 
WW. liondurcon Krurea, 2W rue William, jmi

\ LOU kR—J .a moitié d'un étage ëitue au, 
i . :* iroaux de i. \ Palmk bits! 

éclairé, chauffe * la vapeur, pouvant uervir 
comme bureau ou «alto «! > haqtil .un, - adros- 
Ht-r a T. Herthiamno. bureau do La Prkswk, 
71 rue Ht Jacques. #)4 jno

\ VENDUE llr.geies couverts, Québeo j 
biiKirics, Concorde- buggiex. ex pros'* de 

toute* graïuietirN et '-c para lions de ioum gea- ! 
re* O. Lu fond. Zri et ü» ru«: ('adieux. \ 
A usai bu^»es do *ccQbüe main à vendr*-.

If?! (ten

\VKNDKE—Hftfcl-.bar-, re-taurants, epi- : 
eerie*, mansins «le fruit* «^t clgaros. tou- ! 
) ou r* eu main. Tou tes personne désirant s't-j 

labtir, présenN‘X-vous au bureau «le t(. Ho- | 
hurt. 2û rue St Jacques, et vous aurez en- ; 
Uére natisfaclion. Je ne charge aucune com- ; 
mission. Î30—Jno |

267—6

—Venez choisir vos étoffes à 
robes d’automne A La Ville de 
Montréal, coin St-Laurent et Ste- 
Oltherine. Le choix est immense 
elles prix très modérés. 258—15

AVERTISSEMENT. - I>etnandei à votre
pht: i n lu Gomme Gibbons pn ir
Ktterir le mal de dents. Ne prenez pas de aub-

______

—Tbornas Davidson et Oie invi- 
tent leurs pratiques à passer à leurs 

I siBes d’échantillons, 474 rue St-Paul 
en haut ou à leur bureau 187 rue 

Del sle, Ste-Uunégonde, oû ris se­
ront heureDx de leur faire visiter 
lenr manufacture.

Ferblanterie pressée, en mor­
ceaux, peinturée, fanaux, planches 
pour dessous de poêles, etc. 2€4-7

—La fumée du Reliance Rosebud 
est tellement délicate et subtile 
qu’elle paralysera l’action d< s mi­
crobes du choléra. 267—6

Curiosité du Jour
Lâ ville a ces jours ici un air de 

fête, et les attraits causés par l’ex- 
potliionsont nombreux. Au nom- 
brl d«'H curiosités du jour, l’éta- 
l««gé mécanique ae l’ét bllssement 
populaire «le M. A. Sasseville est 
celui qui attire le pi s l’attention 
du Butillc. Jamais on a vu à Mont­
réal un étalage plus carie ux, pli s 
ingénieux. Aussi les passants s’ar­
rêtent par cent aines devant la vitri­
ne du magasin de fourrures rie A. 
‘‘■'«•Seville, 1652 rue Ste ( atherine 
pour admirer cette grande curiosii é 
ou jour. 266- 4

—Allez-voir le* coffres-forts à l’é­
preuve du feu de $20 en montant ; 
examinez aussi ie moulin à laver 
“ Vollman ", le meilleur et le plus 
facile au momie, chez r\. I). < ollo- 
ret, marchand de ferronneries, 

««Mures, etc., etc., 522* rue < raig, 
vilUvisla rue St-t’has Borromée, 
Moiitlréal. 265—jno

Robes et manteaux
Us dames élégantes qui aiment 

à porter une robe ou un manteau 
bien fait, d’une coupe irréprocha­
ble et à des prix très modérés, ob­
tiendront pleine satisfaction en 
s’adressant à la Ville de Montréal, 
coin d« s rues St Laurent et Ste Ca-
• benne.

Nos ateliers de couture sont 
maintenant sous la direction do 
nouvelles couturières : une Pari* 
xieiUle et une Américaine et prêtes
* «Monter promptement toutes les
commandes. 267-jno

U Sirop de Tfrfbentkinc du Dr 
Larin rite est lo plus efficace de 
tous tes remèdes recom mandés 
<<»ntro les Bronchites et aussi le 
plus agréable au goût. (14)

Dr* Mathlsn et Dernier
I Ufcifurgtens-dentistee, 112 Champ 
i de AUrs—Extraction des dents par

Ile gay. et par l'électricité. Tes «len- 
tiera aont prépaft's d’après les pro- 
'-êdét les plus modernes. 146—juo

<*N DEMANDE «tr* porsnnrw* «*xj»ériii»uii-
P t^c« p*>ur confi’ctE'nner «lu» hab.ta, au 

Nu y*i rue Ht lAUivai. 2tK 3

<v DKMA
F ui. n-i-tauraril. W< i-h Ac Hough. IVlfc ruo 

N«»tre Ih.rue. JiH 2

(4‘V ThOL'VKRA niit^nitlqu* chunibr*'et 
" 19 «!• • Ali<‘iiian'l

(| N' DEMANDE une *©r\«*ut« K'^n rals^
F

<4* DEMANDE une ► r van tu y^néralt* 
P [>«Mir n-M j ut il. farnillu. pi . ^nur 
uu No 118 ru Ht Mathieu. ■

(AN DEM A \ DE fine biii >a«' dun^ani^dang 
P U!u; |: .tni.i < « u U y a p«. u (J <n: vra- 
*<•. A«»r«*->er 383 l>orrh<'-tfcr. 'i6< -2

^ b* MANDE une - i vante pour une p«r
famille, bad

Rhorbroolur.
er au No 321 rue 

aw-st

<|N DEMANDE une servante generale. 
“ ' . Darn> .. 5

(h N‘ DI- MAND! 'ine survuntr bien rtM-om- 
P a i i . M

5 rut Ht lliitifcrt.
me J. N. Du- 

J68- jno

\ VENDRE, hôtels. re*taurantii. malsains 
de truit* et conliHeri»* «;i autres sortes 

d affaire. B. Marri». UNS Ste Catherine, près
«te !a iruu 8t Urbain. A loueir don» ditlérente*
pairth*k di:* la ville : nlai.-on* meubk-e* ou mm
me ublée>, logement.,1, «;h&M

4 m; I H H tal n ÎMin. 8 chambres,
.1

k1
*12 par moi*. 2ifi ru t» Broie. Pas do

taxes. adresser »u r le* lie ux. 134—jno
A VENDRE Pro; ri tu-, coin î> ru - l 

^ \ llicuiiiique « ’ M a :••• . S.oi; - r.E 
VV. l^tmontai;ne, 3(k> SU-Elizabeth. &t~ 35

\ LOI'EK— 15 nouveaux l«>geraenU du 7 
appartements, rue Cherrier. uoin de la 

rue Ht I >< nis, en face d'un grand jardin.Loyer j 
$14 et $15 par inoi*. Ocrnuuiion le 1er cx Ur j 
bro proebain. S'adresser a R. Des Rivière*, ; 
10 rue de l H6pi .il. 281-16 <

4 LOI'EH. lotie « harabre garnie au No 44 
Xm rue Ht Louia.________________ $64—6

V LOU EU. une grando rhnrnbre meublée 
au No 1784 rue Ste ('Ath«;rine. SMt-Jao

\ LOUER rue H« audry, 50 et «H. m.«is«>n 
m-uve très bien linkî. 7 cn«labres sur le J 

même plancher, ^ par mois. B'adre'«?r 191 
Laguuchct ière. 265—5 !

\ LOUER—Rue D«»rehester. haut de mai­
son tout meublé, prix $25 par moi*. E! ' 

U. Gareau, 15844 mè Notre-Dame, vi—a-v:~ le 
palais de ustice.________________.

VLOUER—Haut de maison situé au No 
295 rue Ht Amire.t on tenant huit am 

partements loyer $15. pas de taxe*. E. K. j 
Gareau, l.W.j rue Notre-Dame, vis a-vi* le 1 
jwilai* de justic*^______________ 266—jno j

\ VENDRE, pour cause de départ, une ' 
bonne «-pieerie, prix modère, logements, i 

cour et écurie. 923 rue Ht Dominique. 266—4 j

\ LOUER l^ogements : Nos fil4 Cadleux. • 
«ît tisin Hanguinet, N. Theoret, 61 nie St ' 

Gabriel. ____________266- 6

\ LOUER, chambres, première classe. 146 | 
. rue Si l *• nia MX—é

\ LOUER, No 78nie Vitré, haut «le mai- j 
son. 9 appariements, w. c.. convenable j 

pour maison «ie pension, $17. Au No 764 rue î 
v'itn*. iMtsde maison, 6 apparteiuenia w. c., 
$15. H adresser au No b.'C rce Cadicux. 
________ ____ _ _____ 267—3 I

s LOUER, rhi'f ur* h.-«*mentii, grand-et
a‘\

4 LOUFK. rue Hr. deni-. No 772, 7"4, 776, 8 
* \ a, :• «-t-(ui-nt.s, rn .i-un loi* c! >-<•. la 
im.it i** «lu p \ pour « -'t hiver. o«- upation Dr 
o<rtobre. e adresser a I* G. «'haus-v . 396 Ri­
vard, ______________ ______________ 267—9

\ LOUER, une boutique de force, située 
sur les Cot«*aux Notre-Dams de Graces.

H adresser a Alphonse Gougeon._____ 266- 3

V VENDRE, te Une de modes de Ma-Call 
de New-York ; aussi patrons H'sjustont 

comme un gant : envoyé par la poaie sur ré­
ception de prix . 2090 rue Notre-Dame. Hi 
noua n’avons pa* exatement ce que vous de- 
uuuüL.-x. nous v ou» en voyou» La grandeur et 
le patron qui conviennent le mieux. .lo>. Mc- 
A ran.____________________________ 264—jno__

\ LOUER, 5 logements de première elasse, 
rue Rachel, coin rue Ht Dciuf. 8 a«lre«- 

► - r ii Mme Renaud, 15 rue St Jacques, ou 84 
Cherrier.___________________________ M8—6

V LOUER JoU haut de maison, me Du- 
bord. No 102 ; a usai ménagea vendre. 

___ '________________________________ 268-2_

VI/OUKR — Logement. sous-b;o«sement, 
bien éclairé. 8appartements : très come 
nabtopourun cotiplc sans enfants. Se pre-

s< nter au No 84 rue Université. 268- 2

(x \ DEM AN i))'. imnv «hatem<uit une -«*r- 
P \ .u.t-.- f-. Mille, pa» de lavaire.

No 246 Uerri. près de Chsrri« r. 268 2

<4N DEMANDE pour la municipalité de 
P \niif. No 1 une in-; n ulri'o munie 
«1 un diplôme élémentaire anglai* et franyais, 

o'adresser a I. I. Crevler, sec. tiv»., rit Anic«t. 
________________________________Itt 6

(VN DF'.MANliK tin jeune homme de la 
P itinp.ignc «omri.f rouunis. parlant le^ 
deux langues, ayant de l'experjence dans les 

epi eerie* et foumiasant de bonne» recomman­
dation*. 168 rue Ku helieu, Hte Cunégonde.

*>18 2
N DiMANDE une fills générale au No 

.82 rue Ht Jacquea. 268—3
O

<vN DEMANDE un jeune homme de 
P mu uih honnête», pour h -oin d'un che­
val d d une voilure, et ko rendre generalc- 

nu ni utile à la maiaon. 8‘adremuer 43 rue rit 
Gabriel. 988—3

<vN DEMANDE un «Ofnmis épicier po»ir 
P se rendre utile. S adresser 340 nie des

beigneurs. 268—2

ON DEM A NDR des bons agent». S'adres­
ser <-ho» Perrault st Ole, No 1510 rue 

Ste CaihcriiKî. 2

<4 N DEMANDE un barbier de premiere 
/ « lasse au No 3146 Notre-Dame. 268 2

DEMANDE
__ 13 Ht Hubert.________________ 268—3

<1 \ DE3
P

<VN DEMANDE une servants 10rue Albi 
P Ua. ________________ 2»r •<_

(VN D!.M WDE une servante au No h‘8 
" nie Ht Urbain. l'as de lavage. 2-->7—5_

i 4N DEM ANDE de* modistes. 530 l^«gau-
■ P cl 2»r «;

(4 N DEMANDE une servante generale; 
P de la • ampagn© préférée, au No 133 rue

O N DEMANDE *ine servante générale.

)t Christophe. 267—3

(|N DEMANDE deux apprentis ferblan- 
P .ers. ï'ib St 4 harles Honomt^e. J67 3

O
(\N DEMANDE un teneur délivrés. 50 Ht 

P Laurent,

O

St Ikinis. 263-8

1HAMBRK8 et pension. 366 Di^rchesîer.
_________

1 HA M BRI Kl PEN HION. 41 D
265-6

(
(111 A3 

J ter
tHAMBRR et pen-ion au No 57 rue Saint 

1 U ____

Î Al 400 a< het«'un* pour p<*tites maisons. 
J. A. Charland, 70 rue Ht Jacques.

149-jno_

Musons ch '1 fi kkh a loi er, no
30 «q 32 rue Cherrier ; chauffage a l’eau 

chaude par h* propritnaire ; bain, eau chaude 
et froide ; w.c., cuves a laver ; lumière elec- 
triqne ««• au «ca/- U. L. de Belltfeuilh*. No 30 
rue Ht Jacques._________________ 17a -2 in__

MVG 4SIN DK TABAC h vendre no N > 
1045 rue St-Laurent à tre* bonnes «mu- 

ditiona._____ 256—15

("VlTATRE nouveaux logcnicnts .îr hui: ap 
/ partements chacun . Imicu v S8.'*1."- 
nic «Iti Champ dcMrtr -i. Pour plu* amples 

informations, s'adresser a irautlias Simard, 
architecte. IA1*.» Htc Catherin . 261 9

ON DEMANDE
Des écotonneuses ; elles ne 
seront pas acceptées si elles 
ne sont pas habiles.

Ouvrage permanent.

LIVERS

S. DAVIS & SONS
=^.5 fi-e- - SAISISSEZ-VOUS
AVEZ-VOUS ESSAYE

fCŒ-ICOSSIE! ?

LE CIGARE

“Caille Extra”
223—jno

V. ROY A 7. L. GAUTHIER
ArchilecU'ft et Evaluateurs, ont transports 

leurs bureaux au
No 1RO Rue Sa?nt- lacques

K«litt«'e «le la Banque d’Epargne.
M. VICTOR ROY, M. L. /. GAU! MIE IL 
Kiev, le plain hor. Chambra 3 ot I.

119 Jno

P. DESLAURIERS
Agent d’immeuble*, agent gi mu ai et 

Colle» reur. Condition'! facile*.

No 7 Place d'Armjs,
$U6—la

Montréal BUANDERIE TROY
CHAPLEAU, BISAILLON,

LRuSSEAU & LAJjIE
AVOCATS

Il AIT Cot«* ri«‘ lu l*lrtcofl*ArmoH

Hon. J. A. Cnart.itav, c.r-m.i».
F. J. R1SAI1.LON. C. H.

T. .lKOH*r AU, L.L.H . H.G. Laioik. B.A.UL.U
153—Ui

50.1 > Ijf* t liait 1 «f'Arier
PCNNVROVaL DE D4VI3

,rr Pour )«« femmss, guéri -a .
—1 rap d. msnt bmtos 1 -.irr^gu 

m,w hvrtie*. Vendu -* par tou-* U>-* en, 
. chi.Ui*i«M. 600 la boite. GUI

ARGENT A PRETER
a 5 ot 6 peur cent,

ftilk-t* e*< omp »*. creune*-» a hêtéss st von 
dues, propri* ' 4 vendes, chez MARC TRU- 
DLL 74 rue ai J orque». iJ—jno

ARGENT A PRETER
Créance* achetées a 5 et 6 pour cont

I». A XalLlt
M/lAlIttJ

58 RUE SAINT-JACQUES 

M6—RUE VISIT\TION -US
ARGENT A PRETER

A 1. imi>ort< quel mouvant a » eb u four coi 
Creance» ut hcieeo

H. HCHETAONR. Notaire. 
Bureau. 62 rus rit J» que-*, Montréal 

_101—Jno___  Rofliden o Laci-Oé

ARGENT a PRETER
pur première hypothèque à la ville et à la 
campHgne aux plu» bas taux d’interét «and 
coiuiuin-rion, eu oatlrcutant directement*

L. A. CADIEUX.
No 26 nie St Jacques, ou au No 46 rue .Clbina 

119 juo

Argent ! \rgcnt ? Argent ! a pretsr
a 5. 6 et 7 »ur hypotheque.

I^e* i^rMinm*» délirant placerleura épar-

en«îw 4 7 et 8 pourront g'adresïwr (i n«w 
ureaux. 11 ne leur en coûtera pas uu 
*ou po’ir prêter sur 1ère hypothèque. 

Amedée Bouchard. L.L B. nolaira,
212-jno 25 Ht Jaixjue^.

imMlllHIlHIlllBIMIII

AH' DE LORIMIER
Article» d« toilette pour mcKsieurs. Cheml 

se» faites A ordre. 1700 Notre-Dame. 222- la

sF« V. 1 11 i;ou 1 : i’
Agent spécial d'assurance, sur feu. vie et 
accident, d immeublee. prêt* et collsctiona. 

Bureau de placement. Ih-li Tel. 837J
3124 Rue Notre-Dame

Rétddence: 349 rue Delisle, rite Cunégonds. 
________________ 171 Jno

Philippe K. I^anialice
Agent général évaluateur. Achat, ven­

te et «‘change d immeuole.s. Prêta 
d argent sur Immeubles, etc.

No 7 Place D Ai me», Montréal
Ratisse de la Banque J.-Cartier 

Chambrs No 4. 148—Jno

N DEMANDE un apprenti barbier. 50 Ht 
laftiirent. 267—3

267—3
N DEM ANDE immédiatement un«* fille 

__dt: chambre. i»>4 Ht Denis. 267 —3

(\N DEMANDE un nssixie iminediate- 
P mpntji\«*( : orir apital au No Î86 n\e- 
nue Duluth. Montreal._____________ _286—7

(VN DEMANDE une servante connaissant 
P I t - i>.i , pour un restaurant. Aussi 
un petit garçon pour aider. H adre**:r 1937 

Ht«- Catherine. 264 6
^AN \ MANDE une servante au N

N DEMANDE «me bonne cuisinière au 
No rue Albina. 262—jnoO

(4\ DEMANDE une servante générale, 
P pas de lavage. No 1548 rue Notre-Dame. 
I _______ _________________________257—jno

<\N DEMANDE d» » per-onne«pour cendre 
P a r«>iut!:i—iion 1«* nou\.;ui 'rayon-effa- 
! «,'oir chimique breveté, la plus graiidt; nou- 

I v«*auti-qui ait jamai-• re olfcrto sur le mar- 
! chi*. il « Itace comnlefenieiit lencre « n deux 

s*-, ondtîs sans emiominager 1«* panier :2M<V4 
i 500 pour cent de profit ; le montant «les ventes 
1 d'un agent en nix jours a été de $620. celui 

d'un autre en doux heures a été de $22. Nous 
avons besoin d'un agent énergique général 

I pour chaque état et territoire. Pour eondi- 
! tion.- et details adressez The Monroe Kr;o4er 

Manuf.-ict uniiK' « o. La v ; - V\ .. . . ,

(DI. MA N DE de bons a iront» actifs 
oour vendre les articles de menage les 
I plus utiles qui soient »ur le marche. H adre->- 

j scr chambre 3, No 242 rue St Jacques, 
j___________ 31*-ino

{ DEM ANDEE par un jeune homme, une 
P chambre sur le < arr. >1 Louis, ou dans 

j les environs. S'adresser B. 747 B. P 267 -3
^ KH VANTES DEM tVDEES. t*n«- nisi- 

nii n- et un-fille «le chambre bien re- 
i commandées. Blanchissage en dehors. S’a­

dresser entre 9 et 3 heu r«*s. et entre 6 et 8 du 
: soir, au No 335 rue Hherbrooke. 268 S

I T N BON TYPOGRAPHE DEMANDE, 
I boite 2tV87, Montn al. 2t”- -3

IJEKDU—Près du Palais de Justi«*e.diman- 
K n 1 > m

argent. Récompense a celui qui le rapporte­
ra au No lt/9 rue Ht Louis. ‘Â>8- 2

I hENHlON Madame A. Lcfrançois. garde- 
I malade pour dames : pension «importa­
ble et les soins des meilleur» médecin» ; stric­
tement privé. Condition» facile». No 78 rue 
Ht - Dominique. _____________248—37

y:, imi.otv «v e n;
Marchand» de chaussures

1362 RUE NOTRE DAME 1362
Coin de la rue Woodyard. Montreal. Tout 
or ire exécuté avec goût, promptitude et 4 ho.» 
prix, 147—ino

JEANNOTTE 4. MARTINEAU
Avocats, No 15 Côte Saint-Lambert, 

coin de la rue Saint-Jacques
H. Jeannette Victor Martineau

Téléphone 15»)4 239 Jno

La buanderie Troy est établie 
depuis assez longtemps déjà ; 
eîie n'aurait pu subsister, si 
elle n'était pas ee qu'on la dit 
être, c’est-à-dire le meilleur 
établissement du genre en Cette 
ville.

Hi la buanderie Troy ne pos- 
sédait pas toutes les facilités 
voulues pour le repassage et 
faire du bon ouvrage, la liste 
de ses clients diminuerait, au 
lieu <i'augmenter chaque jour, 
comme cela se fait actuellement.

Bureau princiiwtl et ateliers :

140 RUE ST-PIERRE

1595 rue Ste (’atherine.
(«'oin de la rue St Christophe) 

Succursale* de la partie ouest

2435 rue Notre-Dame,
(Entre les rue* Guy et Richmond) 

—rr-
i 184 ruo Hte Antoine

IA 1 ouest Us U rus Wia«lsor>

O. H. LATREMOUILLE
Agent <2 Immeubles, Asnurauc* Prêt* si

Collection,
JSrtie St-Lambert. Montréal

srec MM. LiRadit* et LaBadie, notaire».— 
Argent n prêter. Téléphone Bell, Boita 

B. P. KX». 31—jno

LETOURNEUX FILS & CIE
(LIMITÉ)

MARC H AN D8-FERRONNIER9

259 à 265 Rue Saint-Paul
_____________ MONTREAL __ llljno

H. A. MILLER
Peintre d«* maison*, d enseigne* et d* v 

deau\, tanifeder et dfe’cratonr. doreur, 
vitrier, imitateur, bina b 1 sueur, etc.

1996 RUE STE-CATHtrtINE
211

J. E. LAURENT
architecte et Mesureur

16 KUK ST-«JACQUES
CUAMBKE NoU

_______________ ________ 25—fno ’

LE DOCTEUR P. PHILIPPE
Ancien Interne tic* Hôpitaux de Paris. Lau 
reat de la Faculté de Pari*.—Médecine et Chi­
rurgie générale. Spécialilt : Operation» chi- 
rurjicaltJt. Maladu-a (Us femmes.

86 RUE BERRI. MONTREAL.
Heure* de consultation* : 8-10 a.a»., 2-4 p.m.

i'

Ls Docteur HENRI M. DUHAMEL
s ouvert son cabinet au No 139 rue Bleury,

'
1rs maladie* do» < ireiU«>*, du Nez, de la Gorge 
et du Larynx. Heure* de consultations, deux 
à cinq tous les joura^ T « léphone 3479. I90j no

DOCTEUR LA VIOLETTE
Membre de la Société Française d Otologie et 

de Laryngologie de Paris, et médecin au 
Di*p«an*aire des inaladi«*e du Nez et de 

la (joru**. de l'Hôpital Notre-Da­
me. Maladice au Nez. de U 

Gorge,•!«- Oreilles 11 do* 
Poumons.

142 RUE SAINT-DENIS. MONTREAL.
Heures de consultation : 9 a H a.m.. 1 a 3 et 

7 à 8 p.m. Tel Bell 6839.___________ 111—jno_

DOCTEUR:h. J. BRODEUR
do la société do Dermatol«M?ié de Pans—&pe-

Peau, Cuir Chevelu. Org:«no> 
Qcnito Urinairos.Estomac <1 Intestin». 

121 rue St Denis, Montreal
Consultation*, 8 à 10 a.m., 3 a 4i p.m., 7 à 8Â 

p m. _________________________ 957—jno j

L)r G. B. FARIBAUIuT
Médecin et Ckirurfjit n 

62 RUE SAINT DENIS 36
Ancien Med«*.< in interne de I Hotol-Dica — 

Ancfen élève des Hôpitaux et de la Faculté 
dr Médecine d«* Pari*. — Médecin de l H«5tel- 
Dieu. 'ioléphcne Bell No 7371. Heures de
0 n-ultation : 9 a U hr» a. 2 4 4 p. m . 7 a
b p. m. ___ vS»—jno

1 >rJ» O. A. G EN DREAU
CHIRURGIEN DENTISTE

ft RUK ST-LAL KENT. MONTHKAL
Fxtractlon de dent* sans douleur par Telco 

tricité et par anestheeie locate. I>entiert« fai ta 
d apres lo* procédas le» plu* nouveaux. Telo-

DOCTEUR CHARTRAND, chirurgien.
membre de la Société de Physique et 

Chimie de Paris, professeur a IT niversit* 
Laval, médecin de l’Hôtel-Diéu. de retotir 
d'Kuroix- a transporte s«>n bureau du No 1109 
rue St laun-ur au No 648 rue Ht Denis. Heu- 
r«‘* de consultation : de 8 hn* a 9.30 hrs a.uu 
2 hr* a 4 hr* et 6 hrs a 8 hrs p.m. Ts]«‘ph<mo 
Bell 0612. _______ ___ ____ 1*3—jno _
DOCTEUR O. E2THXKR

26!) RUE ST HUBERT 269
Bell Telephone 6387. Montreal.

5périafi'fé—Rhumatisme. Dyspepsie. Mvla- 
die» des femmes et de* enfants. 154 jno

Le Docteur O. F. MERCIER
Ancien élève des hôpitaux 

Et de la Faculté 'e Médecine de Ibtris. Mem- ; 
bre do la so« îéte anatomique de Paria MA- 
derin e- chirurgien, ripecialits : chirurgie j 
generale,

144 RUE ST DENIS
Heures de consultation : «le 8 s 4 brv de 61 

8 hrs. Téléphone Bell «45._________ 201 Jno
L APPAREIL DESINFECTEUR

-----DU------
DOCTEUR A. C. BERGER

«M?t nn préservatif excellent contre lechohra, 
la petite v»role. etc. Le plu» nand puriflea 
tour du sang «le 1 univers ; la plus grande dé­
couverte médicale du dix-neuvlsme siècle; 
prix, seulement 89c. Vendu par tons les 
pharmn iens. Dépôt central. Parkin et Mc- 
Leich, 61 rue Bleury et 469 rue St laurcnt, 
Montreal.__ _ _ ______ 2kc 1m_

,t. 1 ESPEBANC!
Gradué do I Kcole Victoria fMontr al> 

Dorteuren Médecine do la Faculté «le Paris 
profeeM'ur agrégé a la Faculté l^ival de 

Montréal. Mi-decin «le 1 Ho'el Dicu.
77 RUE SAINT DENIS.

Heures de consultation: de loi a IM a.m., de 
24 A 44 p.m.. ue 7 a» p.m.—Téléphone* Bell 7351

lU-ino

F. E VILLENEUVE. LL E Arorol
Bt'RKAr i>c C'osflTu pHocnni.Aox

71 a rue SI Jacques.........Bill Téltphsn# «lis
MONTE KAL 186-Jnn

TROISIEME PARTIE

MARIAGE DE JENNY

—Je répond» donc à votre ques­
tion, Laireiit. Oui, j’ai parié de 
rêves coupables. N’est-ce pas un 
rêve coupable que celui de vouloir 
entrer dans une famille mièvre en 
Forçant la porte oar des moyens
criminels?....... b’est-ce pas uu
rêve coupable que celui de désho­
norer un des membres do cette fa 
millu,quede ruiner celte familie.que 
de ne » lus lui laisser d’autre alter­
native que celle de la honte ou d’uu 
mariage qu’on n’eût point accepté, 
sans doute, en d’autres moments ?

—Que dites-vous Gaume ?
—Je dis, mon cher Laurent, que 

depuis le jours où Bertignolles a 
refusé de me dire le nom du cowboy 
il a, pour moi, été le complice ae 
Komuin (îoux, car Romain Goux 
est coupable. Dès lors, j’ai traité 
Bertignolles comme on a traité ce 
pauvre Mirador, comme on traite 
un vulgaire accusé. J’ai pris sur lui 
«les renseignements. J’y ai passé 
des nuits entières, et je ne vous di­
rai jamais combien j’ai envoyé de 
dépêches et combien j’en ai reçu ! 
Un nombre incalculable. J'ai remué 
les préfectures et les sous préfec­
tures de France! J’ai fait’pendre 
des renseignements auprès des 
membres les plus connus et les 
plus influents de la colonie améri­
caine.

Mais pourquoi, dans quel but ?
— Eh ! mon Dieu, parce que je 

voulais savoir ce qu’est ce Berti- 
gnolles, d’où il vient. Il n’est pas 
sorti tout armé et casque en tête de 
la cuisse de Jupiter, je suppose ? 11 
a un père comme tout le monde, 
que diable !
‘ —Et vous avez découvert ?

—Un Américain qui a connu son 
père... et qui, sans me donner 
d’autres renseignements., m'a tout 
simplement appris de quel pays de 
France était Bertignolles le père... 
d’un village du Poitou.......

— Eh bien, vous êtes parti de là ?
—Se suis parti de là, à coups de 

dépêches, pour suivre ies différents 
avatars de Bertignolles qui, entre 
autres fonctions, occupa pendant 
un certain temps celle de valet de 
chambre de votre famille.......

Laurent, Brusquement, venait de 
se lever.

Et il dit, d'une voix altérée :
—Oui, ma mère m’a rappelé ce 

détail, eu un jour ue ma vie qui ne 
sortira jamais de ma mémoire.......

—Je suis curieux de vous entendre 
répéter ce qu’elle vous a dit.

— En m’en end nt prononcer le 
nom de Benign dies duquel je ve­
nais d’accepter le poste de directeur 
de la mine de baus-houci, dans le 
Nord, mère a paru surprise et m’a 
adressé certaines questions,

—Ces Questions ?
—Se rapportaieut à l’âge de Ber- 

tignolles.
—Et pourquoi vous !es adressait- 

elle ?
—Elle venait de se souvenir 

qu'un Bertignolles avait été valet 
ae chambre du marquis ne Sou- 
lairoes. mon père...

Gaume fit un geste et l’interrom­
pit.

—Je vais vons dire ce que votre 
mère ajouta......

—Oui, oui, disait Laurent, au 
comble de l'émotion.

— Elle ajouta que ce valet de cha- 
bre avait été surpris en flagrant 
délit de vol par votre père qui le 
fit condamner à la prison.

— En effet. Et ce Bertignolles ?
—C’est le père de votre üienfai- 

teur...
—Vous on êtes sûr ? La preuve ?...
—Je n’en ai point... et voilà 

pourquoi je vous mettais en garde 
tout à l’heure contre l'accusation 
d'exagération que vous pouviez 
porter contre moi... Ce Bertignolles 
le valet de chambre et le voie a r,
avait un fils.......Ce flls, c'est le 1 ère
de Jenny....... Moi, je ne me donne
même pas la peine d’en douter.......
Quant à vous, Laurent, si vous 
doutez encore, eh bien demandez-le 
à Bertignolles lui-même, — et cela, 
devant moi, — II ne prendra pas la 
peine de mentir, je vous en ré­
ponds 1

Et s’animant de plus en plus :
—Comprenez-vous enfin ces mots 

de rêves coupables que je pronon­
çais tout à l’houre *?....... Vous les
touchez du doigt, ces rêves... Et 
n’était-ce pas un beau rêve, pour 
un ancien éleveur de bestiaux, que 
d’entrer dans une famille où son 
père avait servi comme valet de 
chambre et d’où il avait été chassé 
comme voleur ?...

—Vous croyez ?
—Mon Dieu, oui, je crois, mais 

sans preuves, comme toujours. 
Main qu’à cela ne tienne. Depuis 
quelque temps nous sommes habi- 
tués à l'étrange en toute cette af­
faire. Et le plus étrange en sera 
d'être arrivé à une conviction abso­
lue, sans pouvoir étayer cette con­
viction d'aucuue preuve certaine. 
Mais moi, il y a bel âge quo rien 
ne m'étonne plus. Et maintenant, 
monsieur de Sonlaimes, quo j'ai 
répondu à votre question, vous 
pouvez choisir entre laisser toutes 
les choses en état, sans paraître 
nous douter de rien, par compas­
sion pour Jenny, ou bien continuer 
notre enquête, attendre le moment 
favorable,saisir Romain Gonx et la 
livrer à .la justice. Je connais quel- 
qu’uu qui ne s'eu plaindra pas ot 
qui doit trouver le temps long à 
Mai as : c'est Mirador.

—Laisser tous ces crimes im­
punis, est-ce possible ?

—Moi, je n’ai pas d* ipinion. Cela 
vous regarde. Il y a du pour et du 
contre, allez... Mettons en dehors 
l'intérêt sacré de la justice... 
Rendons Mirador à la liberté, avec 
des excuses, même....... Et exami­
nons ce qui reste à faire... En 
somme, il y a un meurtre à venger, 
celui de Jactei. mai- à l'exception 
de la société, qui réclame le châ­
timent du meurtrier? Personne. Ce 
pauvre diable de Jactei était in­
connu de tous....... Il n'était pas
marié, il n’avait pas de maîtresse, 
il vivait seul, absolument seul. A 
l’henre qu’il est, tout le monde l’a 
oublié....... Si ce n’était nous per­
sonne ne penserait plus à lui.......Si
le châtiment du meurtrier doit en­
traîner des catastrophes, une mort 
peut-être, celle de Jenny, une 
ruine sssnrément celle de votre 
fTère , croyez-vous qu’il ne serait 
pas préférable de laisser le crime 
impuni ?...

Le scandale du cercle delà rue de
la Paix ?....... 11 est bien oublié, ce
scandale ; à Paris on est indulgent, 
et quand un an ou deux de vie de 
travail et de probité auront coulé 
dessus, du diable si quelqu'un 
songera à vous jeter cette mau­
vaise affaire à la tête, D’autant 

! plus que vous n’étiez pas coupable. 
| Ensuite, qu’avons-nous encore ?

Les billet faux ?....... Vous avez été
accusé, traité de faussaire.........mais

j cette accusation n’est pas sortie 
de votre famille et n’a paa tenu 
longtemps devant vos larmes...

iA tuivre)

Pour Conserver
La richesse, la couleur et la beauté de la 
chevelure le plus grand soin est néce*- 
sa ire, beaucoup de mal a résulté de rem­
ploi de préparations sans valeur. Pour 
être sûr d’avoir un article de première 
qualité, demandez à votre pharmacien ou 
a votre parfumeur la Vigueur dee Che­
veux d'Ayer. Elle est absolument supé­
rieure à toute autre préparation de cette 
aorte. Elle restaure la couleur originelle 
et Faboudanc* de la chevelure laquelle 
est devenue claire, fanée ou grise. Elle 
maintient le cuir chevelu frais, moite et 
exempt de la teigne. Elle guérit ItïS 
humeurs qui démangent, empêche la cal­
vitie, et donne a

LA CHEVELURE
une texture soyeuse et un parfum perma­
nent. Nulle toilette ne peut être consi­
dérée complète sans cette preparation, la 
plus populaire et la plus éh^gante de 
toutes les coiffures.

“ Mes cheveux commencèrent à gri­
sonner et à tomber, quand j'avais environ 
25 ans. J’ai fait usage dernièrement de 
la Vigueur des C! eveitx "Ayer, et elle a 
cause une nouvelle pousse de cheveux 
de la couleur naturelle.” — R. J. Lowry, 
Jones Prairie, Texas.

” Il y a plus d’un an j’avais uns forte 
fièvre, et quand je recouvrai la santé, mes 
cheveux commencèrent a tomber, et le 
peu qui me restait se mit à grisonner. 
J essayai de divers remèdes, mais sans 
•accès, jusqu’à ce que je common(,'asse à

Faire Usage de
la Vigueur des Cheveux d'Ayer, et mainte­
nant ma chevelure pousse rapidement et 
est restaurée a sa couleur primitive." 
'-Mme. Annie Collins, Dighton, Mass.

” J’ai fait usage de la Vigueur des Che­
veux d’Ayer. j»en<lant près de cinq an», 
et mes cheveux sont moites, lustrés, et 
dans un état d excellente conservatio* 
J'ai quarante ans et ai parcouru à che­
val les plaines pendant vingt-cinq ans." 
— Wm. Henry OU, dit " Mustang Bid? 
Newcastle, Wyo

La Vigueur des Cheveux
d’Ayer,

Préparé* par U Pr J C. attt k Co., L«w*U, M»**.
Vendue partout par Le* Druguictaa.

LES CIGARETTES

ATHLETE
------- 1T---------

DERBY
j Sont vendues suivant lcur§
; mérites.

Tout le monde sait qu’elles 
sont les meilleures.

Tout le monde les fuma 
Elles sont sans rivales.
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QUININE-ORANGE
DE MEAGHER

Un tonie infaillible pour Indigestion, Dy* 
1 pepsie. Perte de l’Appétit, Malaises, Lan­

gueur, Débilité Générale, Lassitudes du Prin* 
| temps Digestion Lente. Névralgie, H h urnes, 

Fièvre* et Fièvres Intermittentes Maloriai 
cto., eto. UP-da©

Le terrible feu de Saint-Jean 
Le* dépêche* parlent de la splendide nro 

tection accordée par le* coffres-fort» de Gouiie 
i .V McCuiloek. Korivos a Alfred Benn. 298 rue 
I rit Jacques Montreal, ou allez le voir. 233 jno

Lv Fourras 
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Eurgolif. mol# 
ten one pr>

Î S ration NM* 
a Mme, *4 es 
torique r «W onso tuant 

Elles fournissent, en 
effet, tons Isa él* 
tuent* de vitalité nê*
esses tree sa eana 
guérissent tontes le? 
affections prmsnau! 
de la psevreté ou de 

1 s trop*,xads ffuiditê 
a< aer.se du «sng, ou 
des humanrs vlciêse 
qui s'y trouvent, don­
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su ssnçetsu système 
en t ier <2 u» 1 ss trsvsux 
excessifs, les fstlffUM, 
iront* 1rs, ls «nslsdit, 
le* cirés et lee India- 
ci ét ions d# tonies

____sortes on t épuisé.
Lour notion spérlflque se fsit sentir principale- 
mont sur le système générique de l'homme et de 
ls fsmme, auquel 11 rend leur rizueur perdus. 
11 oorriae st régularise en méœs temps tautse 
tr-réfcuhkritAset *n j nroaslons dan# le foootkmuf- 
menl *e ose or*»nos
TOUT llhUMC quirapereoUque ss* ftocHds 
IUUI nUlnlflk msntsic* sontsirpsiactic*
• ea vont, eu que «s puisse nos pi' ys:oue «’affaiblît, 
devrait fsire us*üe de ose pilules. Kl 

soit 1
C’.ls* lui rer-

physique^sait men*
ftsTvsit sn fslr usefe. Elles 
guérissent sfficssemsBt

>üî ses tora» perd)

TOUTE FEMME
toutes ose suppressions, et toutes oee lrr«f tuir» 
itês oui amènent mèvueblemant une maiadt» 
si on let nécl'ss.
I CC ICIIULC fîCIIC d orraient avoir roooers LËO JeUn CO Utn OA os* Pilules EUeeguê^ 
iront toutes )<»* suites des excès st des folies de
leanes**, otrendr >nt la vigusurA tout le système.
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Ute cocTeBiiorn doicMectBOoiA»# 
scUteflexect A Ottawa.

i#c« pointa trot «éo doA* ce bot» 
ieti*, et àai àmm+~ z mi oo coopéra* 
tioo oAa ea*ti you* o.àe A a&oacfor* 
tarer ac fr xo^t oui aoit d g;£.e 
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Nous trons xBooncéqceqcetcues 
..aciers xUeoxnd* et xetrtcbleus ] loeté 
rtnziAiitm pour le 1er octobre j coopérxtiv*-.
b* grande course bippiqaé esir* C es: pxr le créétion de booUn-

et BerUa, j gtr.é* coo^r»UT« qo'oa A <Uû» U* é;riaz*r* «mî c.rdi*lem«it
B P«r.U q«. «U. ^"TT” | ^ ^

4journée en raftdon de i ép^dém^# ^ AQJ| onrner* .e* 0 enf*i^ d* «* No po# fe^Cntbertoi. lia y
Lboiér.qne qui règne en Aliersegn*- | pérxticn e; qurôn a nocvect trar.a- .r oreroni ce ce qo’i, y e de plu*

— f nrier eti r.cfec* régi-u* de* du- nouveau et de p.n* amsi.que Cans
n s’y x pas qa'en Amériqne •• j triett paoTree et mAuie mtaérmbk*. 1 cetto ligne, ainsi qo’ane grande 

•^Üoetricité donne Lea A de* ap. ! ^ ia à u cU q AD<J les bouUa- | q^t té de »eob e* A boo marché
(.t.c.tioii* or:g;M,e*. A6o 4«r, i* rtcital i i» M» eu. j Ourlrt 1^177/ iJirT^B^ai 10
rlr !«• maiadiGB »erveunes, oeo nae ^ xaffiaan; pour démontrer aux c^re*. F. Lapointe, 1631 r e Ste-
- ecîo* de Paris ont imagti.é en caa- c?50refis tout le béaéâce q% . s Cavher.ne. Jbai-jno

y ui

LA PREUVE
Xon« poav^n» citer ce qai 

précède comme preave que no* 
▼entc-3 de marthniidiees d'au- 
toitnr aont ja^uÀ prient pîu» 
graade» que cd] a des autres 
»ai30D£, saiw que nous ayoBA 
augm^atd le nombre ne nos em

et

j pioyes.
'iWt vibrant. Ot appaxeiL qoi «•* pourraiect tirer A faire fabriquer 1 ■■■ — La plu* graTî*ie aTjgmeDtarioa
!et*c& par de* rennorts placés toat ^Qr r-Aai mje boulangerie qai —Chemises blancbos pour bom- eu mmniGéUX* éloùtA à robeü 

abolir de la tête, porte en gelse de Mrail |ecr propriété ? ««• réduite* A 3bc, Vjc, :5c, bOc. |1
Hmier ne petit moteur électrique : poarqCot' le. sociétés S*ial«Jo- ! •? P|w,de toute* grandeur* che» .

üi lait «Ixceete tour* par minute ,e?h 0,; ^ ^Pierre qai on: tant èoa.er A Letthmar. .
e: donne aux malade* autan’- de j ^r, p0or iBeu3qCer le* principe* de — Vous ferez disparaître voo cors 
ÇiOtlte* comaotioiw fBAcaniqata.Os j BJBloa2*té et d’écococaie dans le ! et éo» rc^rurs en employac: le! 
tüi merveUie de se* e«eta. | tfTr|r B'5tcd«er*ien;-eiloi pas I ^'»ebte’ Corn and Wars Cure ” A

vendre cbes tous les pharmacien*.
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au» i* cî/calaî^oa.

K.BL—Oavm ce sot/ja^x *9 heme.

HENRY MORGAN à Cie
Montréal
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LE TIRAGE MESSUEL CE $5
A : Acmdemi* «W >f u ; ce. Nou>cUi o.-icaai

MARDI. LE 11 OCTOBRE 19*2

PRIX CAPITAL - - $75.003
109.000 13 LJLXrâ DANS LAÛOL’Xi . -rs* r» r •
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A loctasion de l’expostfon et du errand nombre d'é­

trangers qui visiteront notre yüe cotte semaine, nous avons 
fait de grandes réductions «lies nos prix, et nous invitons 

toils ceux qui aurait-nt beso mie meubles (i ne pas man­
quer de venir nous voir, cal ils trouveront le plus grand 

! choix qu'il» n'ont pa* encore lu.

Toujours 10 p.c. pour dpcomptanL \ ente à crédit, 

conditions faciles.

- - - ELEVATEUR A IELECTRICITE - - - -

PB!X DK jUvjQu. »Oît
1 > ni \ i>£ ►uét
J 1 Kl X IfL Iv vUx 90, i
1 KKi X DA. A.tt»). Suit
: A lU X DE Z-tt), aoti
t X DE IM*C aott,

v> *K* X DK >*». cott,
u»> FRI X DK Xtü. soit«lAi i KJ X DF VPf. v*u•tt' liaX DK. où

PlUX DK 10. •«a*
P MX Al * ituxi:

VA PRIX DE «ou
Jtt PKI X DE SOIS. ■
«tti Kiwi X DE 4V.

PRIX rXiOILNA 
l'IilX OK S-H hwit 
PRIX Ot fJU. MHt

3,4J4 prtu *• montant

fi. CARSUTTf

{ cette qaaattOB
t* comité Ti«»t d* *e (onr.tr et EU*, comptent ces membre* qtri 

î*1î#, poor éiever od moosimcDt A ^ xoote ne tell agence et 
dît PaleetriBA,

A â5c la bouteille. 2fcs—5

Yen table*, r: g are* de U Hxrx&e
dévoBemest uéee**aire* pour la ré- î .. ^ Caden* * et “ La Flora."Gtovaual Fer* Llgi«

le cêiébre co*pc*:*.ettr Ce muaioae §0 -dr<J€.l poc/ea caatser A bi«® la pourTroir c** mârqae*.
Bacré*.

Paiestr.ua C: partie de ia gaaade 
./iade des homme* de géa:e A qci 

ia fbitoM* faî eu r. traire, ü vécut 
/«ndaBt preaqee toute sa r\m dans 
.i miaère, et A ^époque de sa plus 
graade prosper.té, alora qu'il ita;: 
maître de la caapelle poutiâcaie, il 
touchait 54 fraoc* par sois.

H est vrai que P aie* tri aa est 
l*hosuBexur d’Ltre ea^rré dana la ba- 
e.UqBt da Vatican et que scr la 
olaqa* dont f*t recouverte sa toc.- 
be od grava de© inecriptloa où îl 
est défi gué so as i© titre d« p^ocr 
de la tnuriqme.

•Oi’J; vtOD.
I «cl 11 If* Bsénagères pocrraîenl 

demaBctrT à esr* b-5u.*cg*ri pour- 
qc leur paru es: A 15 et* quaud 
d'aotre* *e vendent %j ctt. Si le* 
rt- -<% von' iBtér&B*ajiue nous le»

| tH.uiieroB*.

2Jâ— no

PRODUITS DE LAITERIE 
CANADA

OU

Pota- l**f>o*:t.©c caivevsell* C*lom
faMrma*

Bu/fe*J «Lu

PINS

TAPIS
boaaîxa? *3*mnL:* »<?«.-• *»-

•orujM^i c* iApi» et ami* j tnts f».; de»
du©asyahHt-« iat>ur:**u.

Tapi» Tap »»er«e et Brwae’tes

L i—finir,i»g* de neoprtnd nne .m j 
Jr.eju* vmneie de î*c.i k* patroa» k* >)uj j 
Tvcd** e*. le* *«:▼«*’»* *£E-w c«e coui*5i/v I
je» pim* Boeveil*» en ta^*» oam* tanij»en«
« Br* **£*>..

Boré«Ty* e* tap^aieri* e« Brnxeüc*.
Tapui 4~»*ralter» T*jihM H* m Braxellax.
T»»k» de ças^ac» tBil—rrts Br-seüc-s. 
^•«.MaTtanx ea .aica
XueraatAJ ta>a Ïu«jl-

fi. CARS LET.

Jgcp da bon aarobé H. A. WILDER & CiE
-----------  232 à 238 rue IcGill, Montréal

M i

CHADSSOHES

r:

>B?EÎL9 ACX FAEEICAXTk DE FEO- 
MaOH FOUE LE MOU DE 

Ëi.PTEMBEB
Comme compléfrent de la com-

&i»eai/e 4* I LBdmstne 
laitier*

Ig* , ' ura C . ' • : - ' ' •* a"
«uog de eeptembrd que la diminu­
tion **: la pîua sensible. EU© «td©
35 minutes da II au 21, et de S5 mi- i 
sûtes da 21 iptemhf* aa 1er BCtB 
br* ; ec tmi. de 1 hr*. 47 minute*, ! mu:.

■ - -
C e.*, .iem^in, St V* |

Vaetommt eenmenc* eî qae 1 fequa- InTittI TO< paUotu à coopérer
le&rdeUlerre, prolocr«.v*pa*veT avec Toa, a.ü, ,0» effort» pour 
du sud au nord du centre da soleil, placer •« fromage ce acpteoibr© de 
U sera midi, A cet instant, dan* le* votre fromagerie au premier rang 
envîrot:* de* Açore* et de* Iles dn ^ i ?-xp i!. . n universel.© Coiom-

v ap-V en. !>: s*med: 24 Mu^emeDt. ^ insrstex sur U nécessité qa« le* j 
^ durée da jour sera exactement j a;*nt ua abondant approvi-
de donxe bear**, égale A ladarée de J xiocoensent d* nourriture »uccu- 
la nci:, A cause d© la réfraction lente, ailabre^ nutritive et de l ean
atmosï-hénote. fut* A leur portée.

r , k-*. Arm rr4 W 1*00 ll*nt <laL«. ornor*» des ob.*U voBt pr«- ^ u det ,acbwi> #U— fa^,. :
sinter cette cnrieave partieulanté roIlt i eau stagnante et corronr.- 
q Neiies auront A midi la même Ion- | pue, ai elle* peuvent en trouver, 
gaenr qa© îe* objet*. Lun* l* «od AboBdacce d© sei et impOMibiiité 
d© notre hémisphère, à partir de ia : de boire de J’ôau impure, prodoi- (

E1,“ da ‘ kOMitôt qo'ils
ô8- 27 du péa, le* ombr*r« sont on; servi, tou* i©* vases et ioatro* . 
toute ran né' plus courtes, et A par- nitn-a qui servent au x manipula- 
tir d« Kolimk d* hibérie, A 21 ® 23* lions da lait. Laver d'abord à Teau *

LUSTRES en CRISTAL

e .k»

CARPETTES
C arpy'tr» Bîrmsae». tonteF p* craadecr». 
C arpetu» Rtrmanin» v/*# ,c* prix, 
f «rpetie» d Art Ken»lsgoo&. tvai** g ran

CarpetZ** .\Tr%nierae*. toakH graa4rar*
Carpetuss 4* inujece.
Carpetu* WTiotv.
KTi iV' r«»c*rpett«* IW.nv»***.
N oav«vc%rj*u« lk*Âx&or*L 
Novrelfta» cMjjKAim R'A *nfi*>«e*.
Soti vtik* cmrptA**# Ki4dcnma»tcr.
Mou» ta pu» L tion.

E. CARSLEY
Ko* Ni>uvL»ani«

Doeteur dotnsxxDo* donc one prescrip- i
ferfl*—iwt kadazae." Lalrntx* tra*»-

Nous avons décidé de dé­

terminer une journée spéciale 

chaque semaine,pour la vente 

a sacrifice de nos chaussures ; 

cette journée sera le lundi, 

pendant i automne. Nous 

ferons de grandes réductions 

»ur le prix modique de nos 
! chaussures, le lundi de cha­

que semaine, sur tout notre 

j immense assortiment Cette 

j réduction ne s’appliquera 

qu’au lundi seulement

|\ JOCKEY CLUB
O UXK IJ-Olfc

V. S. O. P.
BRANDY 01 QUALITE SUPERIEURE

En Vente dansons les Hôtels et les Epiceries
KNCilCO* C’IIEZ

N. Qu-r.tal 6k Fi Hudon, Hebert A. Cie.
J. O. Vtlleneuv^ Cie, L. Chap jc Fils 4. Cie.
L. W. Teimo**«x Cie Laoorte, Martin <L Cie. 
Dufreane A. Vlotenais, Hudon et Orsali. etc.

1*. v- jr.pj

HENRY’BIRKS 8c

Iiamond

da pbie, elles sost toujour* plu* 
longae* que la haa^ur YBttftcale 
de* objeu.

LE PAIN A 13 CTS

M \jt pain A 13 et* et le* boalan- 
ger* bol* 1* veridect de 1* A 26 et* J 
e*«wt pa* po*«ible,il y a quelque 
eboM )a~de**oa*,” nos* écrit onde 
boa lecteurs.

Oui. il y a quelque chose ; ü y a 
«'apathie du public qui b© *e donne 
pas la peine de prendre soin de *e* 
propre* intérêt* et qai *e laisse
raaçoBLer par ses foarni*ft©art, 
f*at« d’un peu dnoitiative.

11 faut d’abord établir que o* prix 
de U et* esté hier dans La Peea-e 
est dd prix exact et régulier 
laissant un bénéfice aux homme* 
Intelligent* qai vendsctls pain A es

fix.
quel est ce bénéfice î c’e*t ce qos
ou* ignore n* et ce qui noa* im­

porte peu, U noa* permet cependant 
de constater qae le* boulanger* en 
qoestioD ne font et n’oot nullement 
l’iDteotioo de faire an acte philan­
thropique tu vendant leur pain A 
lie.

La cherté relative da pain A 
Montréal est, chose bizarre, i* ré­
sultat de la concurrence, ce qui 
proBV# que 1a concurrence n'est 
pas toujours aussi favorable qu'on 
ie dit aux consommateur*.

Klie eez le résultat d© la concur­
rence qae se font les boulangers et 
•r.rtout leurs livreurs (drteersi. On 
•'srrsche Us clients, on prend dans 
la mass* sans choisir ; tel livreur 
qui avait une bonne tournée dont 
les clients payaient bien tâche, 
tout en conservant ses anciens 
cllems qui déménagent, d’accapa­
rer les familles qni.aa premier mal, 
entrent à nm leurs anciens lo-

uèd©. aveu on peu de soude A laver, 
ébouillanter, et après cela exooscr à 
i’aif,—voilA la vrai© manière de 
procéder poor avoir des vaisseaux 
vraiment propre* et sans odeur.

é.Tra.rt .©* vache* avec «m maint 
tïch'ê, après que 1© pm a été lavé oo 
brossé.

5. Ne se servir que de vaisseaux
de ferbUnc pour la traite.

S. Im uédiatewtent après La traite ; 
filtrer le lait au cooioir.

7. N© traire les vacues qae dans 
un endroit où Tair e*t par ; autre- 
men; .e lait s imprégnera de toutes 
les mauvaise* odeur».

9. Aérer le lait auadldt qu’il aura 
été filtré; ceci s'applique également 
a la trait* du soir tt à i* traite du 
matin.

9. Voici les qualité* qr.e l’on t’ai- , 
tend A trouver d*r.s 1© fromage d* i 
luil.et et qu’il devrait avoir :

lo »aveur riche, frauche, cré­
meuse.

2o Masse solide.ferm* enetnen»* ; '
3o Texture Due, soycuee, flocon- j 

neuse ;
4o Cou leur brillante, uniforme ;
5o Aspect net, symétriqae, agréa- *

ble A LcsiL
10. ^aiex A raison de 3 i 3} livret 

de sel par 1,000 livres de lait.
11. Mettez deux bandages sur 

chsaue fromage, et arrangez>les 
so gneosement d* sorte que l’on 
puiser ei.iever celai de de«susavant 
de présenter le fromage à l’exposi­
tion.

12. Ouaut »n reste salves les 
conseils donnés dans le bulletin. 
Onstiis aux (abritante de fromage 
pour it m/iù <l‘a<tût, duquel/’extrais 
ce qui suit :

Lts patrons sont plus portée dans 
ce mois que dans tout autre A ou­
blier de d nner du sel à leurs va. 
cbes. et A négliger de lenr fournir 
abondance dVau froide et pure. 
La fraîcheur des soirées n'est pas 
un# excuse poor négliger l’aération. 
Tout le lait doit être parfaitement 
aéré immédiatement après avoir été 
coulé.

C’sst pendant les deux première# 
semaines de ce mois qu’on fail gé- 
nétslement le fromage destiné aux 
exposition*. Envoyés on* ci/cu-
îaire à chaque patron, mentionnant

Frarest 4trs mAmp'*-- brûler de Thoîl» ; ...-------......------ ---------------
Lonwj-; os 1« dftstr*. également apjùi-tués et

Launpes d» Paasage «a verre Uüllé
Dsraien mod.- r >be* a gai. V 4 rTr|' HP HT1

R. SHARPLEY &. FILS AlliL‘ L1

225 Rue St Jacques

COIN DL6 RUEE

Saiot-Laupent et Sainte-Catherine
_____________ X6J—i oo

lP+Ué-ï -EXPOSITION- 1^19*2
FOISY fRXBCS. ’r.arri ^ - -'r. tr > •• • -n

] detad d» utm..u.sk*-m m coudre.iftiato* et org^<
I d^ir^at i&fonner le» «t U public
j «'ti «rentrai qn'il» rii-Roert de «mcl'jre svf-c 
I it Manatmcturt Flay moud, un couurat de mm; 
j MacLiae» » «oj^dre as^b •fflrtreai * -- posr 
i r^nt meiUenr marché que p» out aille ur».

raucim^ K A Y MON li * toujour* «•«rpa*-

Diamant
Cmeraude
Perle
RmK>-«
Ame th/»te 
Cpal 
K»s on.te 
Rue,-» Sp«nal

ARTM
Aquamarine
Myacintbe
Turquoise
6aoH»r
H emotite 
Corail 
Sa nautr e 
Bardou k

Nous avons un très grand as- 
J sortiment £e joncs de fan- 
> taisie dans lesquels 

sont enchâssés ou 
* non enchâssées
1 pierres précieuses suivantes

Oronat 
Cairn 
Topas 
Ony a
Carmeltno 
▼onrm.ntn» 
Porte iwuaire, 
Sc «i.lc»

E»c»rboucto
Jaryon
Fausse topaae
Spmal 
Oe«l de Chat 
Saphir^, ; V- ntaft» 
Oeil do Tigre 
Oli Vin»

MtTX DK9 BILLETS 
EUU ta coiiipleut S Deux ciaaal*ram. 
^ * tnLi? *l : ÜBdixième

jOc ; La via^tiumo». 2&0.
Pr x pour If» club» : n bîllst, camaj, .

I PI • ' Ff ^ J..- > ; 7 « . “ *
Taux ^pacts :t t^ar .m %%*** A^- •* „

maade» pan.1
JMPORTAKT-Knrovea tov argent 

i i.r - * no» f;^ p^u tou' . . ..au
' Q ’

p,t..'ù- :ou • .tu fr*î* ' n..a. i ...
* I aui u Aap ^ iüU.r.~i ?i <a L.ot'mt 

L'Cm ti-i V «.r yr- » . . Tut • . ^
A.LhAA.-.Sul

EATL CONRAD. 
Nocv»:-r.» o«r pyt i

» pr.r.fv r» (om •*© et ?»' ».
f nsiur-' iuuble.

1> ngr-* »jrsD* 1er r m* rir » 
k pmhibaac I emploi de is malle » l Ol'TEd 
i<> Isoler.o*. Doui ,ou. -er . oa« <ie* t 
p r.i * d K x '.r* pcKir r-po; dr » r u orrr 
pcn«<iSu> ft pour envoyer ;e- i k.-. a« pr\v 

I> I«t*s ottUi' ' ** ’’.m prix mtoq: -m 
toyee- m# drmsnàe % -ou» is» sgenu loa k 
• î-no hsqa» ïiri*e. ea ami xirte ia«; i 

L* ** exprosi fiKANCükd ji

a » TOI ION. La\ chsr mrx : de v
» •• 1 , 

r«: le.’».» onsti n-!m :o • K Al (5 j^,.
-;aj e et ju. » »‘e tir. .airée par » Cour fta- 
preme des IL U. a < i r* om< . . a?«o
Tr-'ai de la Ixm. - .mue »*; «mr parti' d» ;&
orusU'uuo.'i de «.t K Lai a expire <iq» 1» 

pr».mlcr isavîer iftS
Quand tocs achetés un billet de Sa Loleri» 

de : fcial « e i* LfUiAiape, ruyex a ce <?a* <-e 
biiiet Kd' date de la Notirelle Ork'an» : eue te 
..rix tir# par «*n nnin- ro «oit p-«T»t :» « .» 
N'ouvelle Orléan» ; qaii mm ^gBé par f'sxl 
Conrad, president ; <,u ü («rte à J eaike Us .4-
gnaturr# de$> acrentN ffroersux O. T. lu» y
me «r J. J A. Kariy et W. L Cah< . • %
cn.nLit t n«?üt de* jÉnrAnr»-* de quatre hanqu»*
aaLioaalcn, arec la Kig. ^iura d»; Jeun» prn4« 
dents, pour le prompt paiemen*. d»« prix ré­
clamée à Ic ar» cnmptoins.

li y a un de prrjet» tnf> riesri
et malhonnête» *ur .c marché . d<.» Uiicte d« 
kdanc sont vendu* par de» pen a qui rrcot* 
vsai de» coBuniMnoo» énorme» ; kaarbeteufi 
doivent donc etr »ur leur çardeet «e ; r-ne- 
j,.er en montant pot.r avoir d*n bi >'» « i 
mémie de l Erat de la Louuiaau et pa- d » »• 
trr’ - uj* ^ eu r i avoir i» Uiaut* asAVLd-* 
de gagner un prix.

<LOÏi:iîIE3-
Xi

v il

Les Maeones ie Cigares
Reconnues corn ms

Elim LES NIEIlLEUflES

i» a I f T 4 C C A V C to • f. \ i Lj. >*, ii « ti-u.i ■
\ I I I I ^^i » 1 ^ ■ r . - - . r»: - • * ' *

i i MUNGO”
KICKER"(I

fl CABLE”

Non* renmu de racsTotr uae rnarlrt'.xrion 
-pe« «ai* de aouveiî*- natte» et paù.a»»ab» ds 

I tnote» graad-urN et dAtt» touts» le» nuaxtoe» 
• le» plu» ar'istique^. 
i Nattm et ps*..!a4»r»ft* de Hmrr»e.

Natte» et p-u lasé^n* I •»«{.'.«■« an».
>al e-r et p&. -* 'r------- •-*Ui

! Salir*» et pa lùtenoa» TaDjorea.
Natic-et pailaasMsa Kierula.
N'atUr- et paiU^K-n» en laine.
Km.'!** et pa.: aAM«n» en prao de mouton. 
Natta» #t p*.iUA*>*rfk» en peari de câsvre.

; Ton» le» pam/n« le- plu# nouveaux et taatas 
' '.f-veoaif .r» 1«» plut riO ivelk—. à votre choix. 

tn Itui de a—. .** et parlia—or.

fi. CAR^LKT.
Hue Notre-Dame

LES DELAIS
-----o: SONT »-----

DANGEREUX
Cm warn»» tcr.t

mcrmnnrm «*nr»«- #'af»i «upénoure» a 
Lo-iuw le» sutn-N -*▼ k aian-hé. Voue 
pou v es loujourt y ajouter fol le fait 
e»*. a»p>«n»r»f d#i»*evi»t» tmr le» mil 
Ikm» qui «ont vendu* * haqu» s*Ms »t 
le» d«n*aad«e qui auitTr^inieal ma «Tu 
la '^jneafT-e''» a* kamée d'»«i d»ia de 
c-eat viactflaq tatuéqsas. t> fait «■os- 
tient de» votune». No«« r»e «onune» 
pa» <5fu fabrveaut» 4» cdtares a unu

. d*£!
i rtrr

i.-.c n .••*•. f e * rv.i- I.A •. . . v«
UniqiR ea son s(*nrm . un neubi#- de comhi 

i nsifton » la fat» elecani. ln<imt<n«ab.-r
j méaic. dan« Loot ménage bien ie««L ije fa j 
j tinet* au roojer.- d r;n fiJT^arii«mc d*« plu» 
i -un pif" . met a » pi rtee de la main îr. ma Li ; 
i m seo*dm Rafssocé fropreateet 4lie. avec 
j tou-ms» acce»»»>4re« re^onau» «d varié» et td . 

complet* pour toun ouvrage- ; et quand U j 
n « n f»t pis» besoin, renfenrte la înachin. ; 
avec .e meme mouvement, de façon a la pre- ■ 
•errer de unité atteinte et la < nti«erv«T en 
parfa»t »:at de f onction nemeoL îtien de plu» 
ingéni^sx que ce (a ni net dont i’utUne prati- 
qne frapoera tout’e monde. A*a*i. non# fai- 
eoa« un d-fl d*r fiSS» ^ quiconque pourra faire 

[ voir une mv. bine de ce genre au*»i parfaite- ; 
men* ag»aree l

Venez 'Oi<* en cotirain<-re, en venant 1 exa- 
I miner vos* meme à no» salie» d échantillon# I 
J ou an* Bati«ee* de 1 fcxpo«iuon.

1 Ce Cabinet «st otter? au prix de» mach ine» : 
; ordinaire»‘•ur le marehA

Non* inv auM<i tont apédalement le j
public a venir ri«iter no» piano» Olfbatmc!^ j 
piano» K <i#jr et no- orvue.» qui, pour le» qua- j 
.lie» eaaenUmla» «t le tînt * irpa*f*en; toot oe 
qae le marché » otferi ju*,u a ce jour.

Foisy Frétés, 70 St Laurent
( ota de ia rue Vitré, Montreal, 

fïenl» protirietaire» de la maehine a Coudre 
Baymond t .’.r la province de Q .# - . et 
•eul* p eop n f taire» do» edlebre» piano* Ofttn- 
baefi pour tout kf Canada.

Téléphoné 14U. — Agent» demandé» pour 
tout le Canada.

Succursale : 399 rue St Joseph. Québec.
a»-4

»^^PUnGi,r,F8»DÉPURATIF8

*/ ghajvs ï'tHtrgetneut* d lnfr*fhiM
(j. i # r>m

V «htateM }: '** coï,Zll ET, "'1-
VnFrabt- /• ^‘Weîiquette cb-j

l fr 50 h e'*,F
^♦•à**^ A: c# ôtai jtm s-At. — La:

W —, . N Ml . A ' % . . , V*. RTC
J'RtS COBTEI Tf ET idlTtS SOUS 0 AUTRES NOMS 

Cbjomte en 4 couleurs
3 fr. 1» boit» {lût gniru\

'•». “ LANS îuUTKa LJL> FiLAiiMACIXS-

LA

Cl[ DElIFFINtfilt DE FOEt
DU CANADA, MONTREAL

'Inimitée'
Man>ifa/turim de» Sucre* r xff.n -0 |A 
célébré marque

La Compaq- ». d’Ass^'arce con’re la feu 
Larcithire, d’Angleterre.

marital . • , , , . eis.oco.ooo

C* » Atsuranc» centr» <« F»u Ci*’, of London, 
d Anjletorr». Cac«‘al llO.OOO.OOD

Ce* dent Corr.pagnie» anglaise» de première 
rU*-e»o ,t prêt. .» * .apter dr» rlque» d in 
r«ndi* aux taux courai t# »nr toute» emm &t 
de prosriéu-». Bareau de Yluuirual. 01 ru»
ot-f1 rançoi#- a a v 1er.

James p. bamford,
Asr* nf.
bt»—b •‘éléphnna 1WX

Examinez votre habit 
et votre veste

Pnnmnol ne r»»* T***" prof-neer fmvnMiato- 
ment uh parde<#u»i qui e«t impermeable et 
qui a>»t pan 1 ancien pardeMra# -n 'sont 
'Aoae ** 1» MneirlStasb qui sont »t
qui ont eauae bi>n d«** maladie» aux ptrvon
ne» ojj ; *» un*, poriaiq bien que es fait ne «oit . .y .

r> admis par le» pi.rac'ina» leterenaen» doom i et rou» verre* probablemsnt de» tac ho» de 
rente. j gra**M» et aaUv» qo» toa« a avsi pas remar

| quéo» ve*sBttsoe "f > * prevent mai» oui 
ont éu ramaxq i»e» par le» porsoaBa» qui »r.t

( *t pHréomu» sont en vont# rfcw ton» 
pniiclpaax drapier» du Canada.

lieiaandea k fUghy et a»n
d auu*.

S. DAVIS & FILS
MO?9TREAl«

Tpins grands fabricants défi 
meilleam cigaren au ( nnnda

23* lu# no

PLUS DE DYSPEPSIE

preset pas

fi. CAHdLET.

' font ers# av»c vou» m qui Ton» o*t eoa»éd^ré 
' romtoé on honiroe malpropre. Fai tes-k» net 

•oyer et # 11» ont perdu lenr érlat, faites lo» 
teindra. Reasafe* notre prooed» d» nettor**» 
f ran ça- a Vétemenu taiata «I aeuoya» de la 
meille ire manier* poaaibie par loa totnturiora 
et notaojrour» qai ont obtenu la atedaill» d or.

S. CARSLEY
rtt, r«7. k», im. itti, ut\ irn. vn

RUE NOTRE - DAME
MONTREAL»

s r msn iMFiicm dïfiüd p

Premiere qualité, pureté ab«
Faites d âpre* lee proerd#» le* alu» ioqiiX 

avec cea ma htne« ^meiior#e«a r 
awrpaaa».

Sucres en morceaux,
t ItotUw de 90 «t MS ina

Crown'* granule.
Marque »pé<uai«, he meilleur qvissi

Granule extra.
Vtuaalo supérieur».

Sucres crème,
Fa» «oebéa

Sucres jaunst.
l*e toute» qualité» et

Sloops,
I*e touro qusMé en quart» et d«Ml

Seuls fabricants
D» «ivop* de premier ordre en Ml<a 

S et 81b».

'Vin de ViAfi
PHOSPHATE K CHVJX, VlANCE ET ^

ANÉMIE. CHLnnOScT PKTM»
ieiMfiftMCNT N EU VL UX

t nm ü*» k» ar.3&ABcu mr\
Longues convaiescecces «t l oi

rus^uuà va» k t«n« 4» « sam

Cie d'Assurance Muiueile
CONTRE LE FEU

DE LA CITE DE MONTREAL

ByREAU : No 9Cote St Limbert 

TELEPHONE No Î084.

Réduction de 50 p. c. sur 

les taux ordinaires

- X iféA» ton^sr» 
e^>l*«af;t# #i» nnrrn
pr- piiration, ponrfai-
ra tùinhr r 1** pol « 
f »11«U dan» U 
d»» 'iam»;# vu mon 

aotvernsi, a u 
• im ot fi :* « b»»'»* 

i r i 9 r <<wprl» une 
Miad'onsnani.

Noua a on» Ion 
mura en main ia pré- 
pH'atifm pour tein 
d.ela ha’beat r# ,«Jre

aux rb»ve»f mrrou.nnr n*t Jrelle, «aii-aalir 
la té?* *-t ••• astra ^o«tr 1 • ora *a le mal d« 
d»nu N-t*» av«n» <îe plu# 1% puryatioa n» 
potiBKma qui rha»a«* la Ma m donn» an .an* 
Si» «ra , b< r imu. axpulaa U.qr« r-pém'de 
ver* r %u **; want Elle ea| B faillible ot p«u 
être p-iaeen t-.ut# ea /n 1. r-la-ssnilT >t« 
q*. para nt la» mer r»db aemMia dan» 
unes irr alonna. Mm* Yra K. I>r*ma>'«
•t Lé' soit. riLA. Ifiü rua Mumotute Coin d# U ms fit« llUAbeth Muutras! «ï -loo

Favi on Manreaqne s 1% ville de Met to#
dm* lequel ont lieu 1»*» tirage*.

MEXICAINE
— PS LA ——

BENEFÏCENCIA FUBLICl
k’HAHITF PT BUQlDCi

Fondée en 1875 dans la VILLE DS 
MEXICO et la scalo Loterie pro

tfigee par le Gouvernera ut
National Mexicain

N'ayant aW.ura ai rl-n de to.uin a » # 
aucuao tutre • 'orap.'gmo *«: eorvaut 

du même utru.

La procHain Ttrago mcnauol a'jra ho# 
dan» la Pavillon Mauroaqua 

A MCXICO

JEUDI, 20 OCTOBRE 1392
PRIX CAPITAL : IS* 0*3 

Far le» condition» du conrrat, Ueompuri i 
plein mont* le | « î

» . i «i«n» .o r *. e. »'•«#' co p* n éf 
venora >in •- ni billeA • t reoc'Oi.- le p ' »'• 
t : riel an i vast : l'KBTin' at -Je. 5-er Je» pro 
hentrK. - ertibo q»ir la HaBque de Lnndre»al ' 
.Vr ti* a mi d , • iea fond# né< O'^a r» - tmu? 
garHï.:ir le pe;*î*nept da lrm.« le» prix o li -‘* 
ron'gagna» .u :»rago de U l^olcrie de Vt île 

en ;a Fubllca. Ai‘«>LiXAn CaktuXO.
Inter> » -

l>o lus», la compngn;# e»t roqm-c <ie l * 
bn« r Aô p* Ae !n valeur de fou» !«« b l •' « • 
prix une proportion plu» élevee qu» cciie I* 
a importe quelle auire lot-ne

/■ rix <f<* Oi/lrt*. rn o»*prn/ rr#riVr(‘'*o»»
BiUcl*é&tisr» $1. demi billots 11 qaxrtf 

ce billet* $1
|

jr.TÎT ran ald» t©*'**).......... f«lf 9* 'A
1 prix rauiUUds 91.900 .... .. fait T *d

j 1 inx > ip 'aide IS.UOu...............fut it **>
/ W1.I de •».<» ..............................

lo prix da MB.,•.■••••« •••••,. font « « -1
i prude -"•i..............«ont '.V*!

1U) prix<le l©* ..........  font l('.‘»Jl
îaoprlxda *•...........................^..font
lu prude '-'O....................... ... fout I'

rntx amtoxrvâ-nr* 
h n t»r1x d» % ©. «im roxin'#»if- au |XiB

«!«• S ." •»> i fi> Al 
KO prix da filA approximmUa as pr.x

d i.o.in» l.®D
1 prix de |X\ approx.n-at tfM an prix

da Sr* 'O ' î.o»l
?,9 pris tsrtnlnaux de |.o d« ri-i> » ;»ar

r .. i;.»-0
I :» prix terminai) » u« *0 dn Ll. » par

k prix «U |A).oul .. l-W**

T If •# "«'’'''«e» % . f IT' V
T •.... io* buivle gauuant» vendu# au* K aie 

V niM»ont payée «'H iiiouit.iio et aui cour» au* 
Liai» Lai'.

1^. nom tire dm billet# e«t limit# à BaO»
2» .'M* moût» que « eux vendu* par le» anUAi 
k er e» qui «uivrnt le »m»n« ■f*téni«

> par lf't*vn»rtrd „.liro. I’anr-’i*.
ka mandat# d# |
Vil.'»» i ar toute - «r» oonmavit > » d e»p *#•->* 

liangok L arg«-nt eu ' u/a
•U*. n-egutri-.

reaaoc u. ÜAS6CTI,
Cita u», Aii.su , AUticfe



PECXTEME EDITION
Ou M'élüil dttliiHiide, lit (KiiH cju0 la

«auipa^uo éleciorMlti eut ouverte 
aux Kluti-Unii, quelle eerait l’atti­
tude de M. Hill, ancien gouverneur 
de l’fitat de New-York, aujourd’hui 
Bénateur au con^r^H, via-à-vin de 
M. Cleveland, candidat du parti 
démocratique & la préaidence. On 
dînait que M. Hill, déçu duna rc« 
eapérancca, ferait au candidat 
choUl par la convention de i hi- 
cago einon une guerre ouverte, au 
moine une opposition trén vive. 
C’était là une Huppotiition gratuite, 
ain«i que l’a prouvé le grand die* 
cours prononcé hier soir par M. 
Mill à l’Académie de musique do 
Brooklyn, dans un “ meeting rie ra- 
tilleation ” des candidatures démo­
cratiques. L’ancien gouverneur a 
développé et appuyé le programme 
du parti démocratique, tel que l’a 
adopté la conveution de Chicago,

LA PRESSA, MERCREDI 21 SEPTEMBRE 1892
ülpiitUoric a 11 cusi toloa

St .Lan, N. 1L# 21—La diphihéritt a 
Lut son apparition à Frédérioten, dans
une pensti m hahitét* nar <i»*K élèves de

L. ole Nerajale. Un s unis le* ma­
lades.

Parr Sohmer
( l 1 t H SEMAIS E — A prit-midi, 

deHàb hr$. Soir, de H à 10.30 p.m. 
rROGKAMME EXTKAOKDINAIM 

I.a fameuse troupe d'acrobates 
'' Lr^ Umn.-kkkttis ”, six frères 
viennois venant direotemsut d’An­
gleterre ; puccès sans égal à Laris, 
\ iciine, imndrcs et Herliu. Ils sont 
inimitables dans leurs tours de 
force qui sont d’une grande orini- 
naiité.

Lizzib et Minnie McC'oy, lea deux
jeunes prodiges, ont été réengagées 
pour la semaine.

I es deux frères Zoaloufl, Rald- 
win et IJai.V, scènes comiques du 
Zululaud (nouveauté .

1>ILLY et MINNÏK Mc EvoY, scènes

ANNOf'CE DC

JOHN MURPHï & CIE
1781 ot 1783 rus Notre Oatne

Cto^ee A ftohee ! Ctoftou A Rob« 
Ctotrc* A Kouo* H !

! !

et il a recommandé l’union de tous irlandaises originales, c h un U'd au 
14 pour 1* triomphe de* notre parti ***». etc.

l.t*. V era)fDE, chanteur comique. 
La musique d’Ernest Lavigne. 
(Beau ou mauvais temps). -Jtfa-ô

A ceux qui fument la pipe
Vous pouvez être satisfaits des 

marques de tabacs dont vous avez 
fait usage depuis des années. Nous 
admettons que vous été* satisfaits. 
Mais comme il y a toujours moyen 
de faire des améliorations, nous 
vous demandons d’essayer notre 
“Od Chum Vlu<j’\ ou tabac fumer 
haché, et nous pensons que vous 
serez satisfaits. Dans tous ios cas, 
un essai ne vous fera aucun mal. 
Ne retardez pas, achetez de suite.

_____ 2*23—j no.
Le* GllnHorotti*

No manquez pas d’aller voir la 
fameuse troupe d’acrobates “ Les 
Ulinserettis c’est la pi s belle at-

...uiH le district .le Verkline-Ou- ^ctloa qm .ott yenue H Montrai ;
i I > , , ils jouent au Parc Sobmer. Eaprès-r-dsk, à savoir les nommés Antoine midi de 3 à 5 et le soir de 8 h lu}

heures. 268—6

et 1’election de nos honorés porte- 
étendards, Cleveland et Stevenson.”

I n journal d’Orenbonrg donne de 
curieux renseignements historiques 
sur li s cosaques d’orige française 
qui se trouvent dans les troupes co­
saques de cette ville :

Après la retraite de Moscou, la 
plupart des villes do Russie regor- 
pèrent de prisonniers français, et 
Orenbenrg notamment en reçut un 
•osez grand nombre.

La guerre finie, un ordre impé­
rial proscrivit le rapatriement de 
ces prisonniers, mais quelques-uns 
déclarèrent vouloir rester eu Russie 
c*t devenir sujets russes.

On leur offrit «lors de devenir oo- 
B quea et les Français domiciliés

Notre dViotT*** A rob«« «it nu
prni».t cotiip’iet pour le choix, ht qualité, le 
nui ft I i.uiiiriiHc varioté. Vou* i»u trouterez 
rh n de mieux ailJ« uc>. ïji place, l'unique 
»? «' " pour U*« f toiren à robe* «*»t itan« t^utro- 
dit t hez

JOHN MUlcrilV Si. Cl K.

No* *er|{;e» font fureur
N<« Atoffr- ntuuieét'tt «oie et laine sont ht 

tniuide dumandt^ du tour.
pat runs d* robe» « n ivt eed nont In

haute nouveauté du jour, Uanit toui lue prix 
depuis «i.iu.

Uno de no* spécialités
----------a robe» noires. La vari

idc, l. haiiüilonï nur demaude.

Noui/elle* Toile* ! Nouvelloa Toiloo î I 
Nouvelles Toiles ! ! !

Grand choix de toilcM c^tami>fe« depuis 5c
la

"«ulfi-. cutampées de toutes sortqs, de toutes 
forme» «*î de toute» ^randi urH. Au-delà de 
Woo diMsiBs a ehoUir.

Nou» t iiuons d'ouvrir un département «pc 
*-• al du )oil«-.s estampée* «oit pour la l»iod< rie 
ou la peinture. Au*»! nous inviton» les 
dame» u venir nous faire unee visite spéciale 
et v. r not n: depurlement de Udie». 

loile» er>Uunpt-0H sur demande.

v
- üe-

vieilles gravures, vieux 
dessins et rares pein­
tures a l'huile' aqua* 

relies, etc.
Non* ai on-reçu Instructioua d uo numis­

mate de Ijondrt», Anxifterre, une consigna­
tion de vieille» iiuatfe» rare», gravure», do» 
sin», e-qui a -, aquarelle», peinture» à 1 *8 U lie, 
relief» en cuivre, iinpi e--iun», eUv

Exemple» et -péi'imcna d*» giund» maître» 
LuInti». Ivtciolozxie, lx>rraln. Kaphael, HIr 
Jo«b au Reynold», iioKarth, Ri iuhrait-iL. Wo- 
verimtnn. Titian», Tcqiers, Yaudyke, John 
Jioydull. Giuntotardi. etc.., au»«i dtsa»ins et 
esqui'v-e» par Morland. Cr iikrlmuk.11 ieldinK, 
(’ox. Hardy. H lot hard, llu«»y. etc., expe»D* 
mardi.

Vente à nos Milles, No» 1—1 et 1 rue 
Notre-l>ame.

Jeudi après midi, 22 septembre 
à 2.30 iirs.

Par WALTER M. K KAHN R

Vente pour le compte 
des assureurs

200 demi boites de tbéendommage
Lo •ousidmé* vendront à f'etitrepétdtMM.

I Kau-om, Portas» et Cle, IX rua McGill,

LUNDI, LE 26 COURANT
iota lo compte de* aaauretirs et tou»lus!nté-

200 paquets du meilleur thé 
japonais séché au soleil

COMPAGNIE D’EXPOSITION DE MONTREAL

par le vapeur *' Km pu 
f’e» uiur«‘han(!l»e:i i 

inagfu* i*ar l'eau.
\ i u le a '1 heure*.

of Japan.”
*nt legcreutent endoni-

EXCURSIONS DESSERRES
0A*S LES MTSEatmi PARTIES D J

NORD-ODEST CANADIEN
IlKïi hilieta ci exf urwloa* aller et retour »«.

rout . endos h tonte* h • *tarioaa uu ( an <ta 
AtUniiqur du Grand Tronc et du Piv lti»,"* 

j Gan.ullen. depui* Megan ic a Ouaping n, y.
• tvement. an»»i à toute» les «tâtions sur IVm- 

j hranc tu*ruent du bauli bie Marte, datte Üuta* 
• ru> vl Quebec, comme ci-du^tou* ;

DU 15 AU 23 SEI’TEMDUE 1H92
3be é WALTER M. KKAKK8.

Kn< anieur.

Doloraine___ .. $M Mooao J»w __ n#Ne»i,ilt............... . *2S Vorktou....... .. 31Oxtiou .... . . ‘i© J noce Albert.. G
Bm-caith........... ... iS * ’i»lgar> ....... . . :»
Mc>o*oiimi......... . ^8 KdUiOiitonM....... .. 10
Bc riua............. ... SU

*7-3
M. H1CKH & CI F.

Kncaxttcurs.

1 erg, ( harlea Joseph Boudaiu,
Jacqotfl Pierre Biusillon, Antoine 
\Vickler et Edouard Langlois, ac­
ceptèrent la proposition. On les fit 
entrer dans Us troupes cosaques 
d’Urenbourg, et ils se marièrent 
tous plus tard avec des parentes 
de leurs nouveaux compagnons.

D’après les derniers renseigne­
ments statistiques, ou compte il 
l’heure qu’il est parmi les cosaques 
d’Orenbourg trente-neuf descen­
dants de ces soldats français.

LA COMMISSION ROYALE

Sir A. P. Caron
Québec, 21. — Les commissaire*

Royaux, les juges 'lait et Kouthier 
chargés de s'enquérir des accusations 
I ortées contre sir A. P,Caron sont mon- 
t s sur le Banc a 10.3ri hrs. ce matin.

I n grand nombre de spectateurs as 
s staieiit à la seance. »Sir A. 1*. Caron 
était présent avec ses avocats MM. Fer­
guson C. K. d'Ottawa, Pemlatid C. IL 
et Fitzpatrick, M. P. P,

MM. Archibald C. K. et Bisaillon C.
H , agissaient au nom du gouvernement 
fédéral. Le juge Routhier a informé le 
public que la commission siégerait tous 
les jours de lO.liO a deux heures.

M. Fitzpatrick suggéra que la com- |J 
niissiou siégut de 1<J hrs à t hrs chaque licitée, 1989 rue Notre-Dame.

—Soldes de bas de toutes cou­
leurs, de 5 cta et plus la paire, chez 
Fowler & Leiahman. 268—5

— Flanelles à grand marché chez 
Fowler et Leiahman. 268—6

Manège eloctriquo
Le manège électrique du Parc 

Bohmer *ora ouvert au public pour 
la première fois <** soir a sept fleu­
res. Le prix d’une course qui du­
rera trois minutes sera de 10 cents. 
<>n n’admettra pas de cavalier au- 
dessous de 15 ans.

_____  267—6

-Sous-vêtements de toutes qua­
lités et de toutes grandeurs, à prix 
très bas, chez Fowler & Leishraan.

______ 268—5
Un breuvage salubre et délicieux
Chocolat Menier. Apprenez à 

faire une véritable tasse de choco­
lat en vous adressant à C. Alfred 
( houillou et en obtenant gratuite­
ment des échantillon» avec direc­
tions. (i)

—Mme H. Poitras désire annon­
cer de nouveau que l’ouverture des 
mode» d'automne se continuera du­
rant cette semaine, ainsi que les 
jours suivants. Une visite est sol­

de table, dessus do

jour».
Le juge Kouthier produisit et lit met­

tre uu dossier la lettre de M. J. 1). Ed 
gar refusant de paraître devant la Coin- ! 
mission et donnant la liste de ses té 
moins.

MM. Owens et Marceau du Hansard ( 
prennent les dépositions sténographi- 
ques.

Le premier témoin examiné était M. 
Dickison, premier commis du LWparte- 
inent des Finances à Ottawa qui pro­
duisit plusieurs documents relatifs aux 
subventions du chemin de fer de Qué­
bec et Lac St-J eau t du chemin de fer 
de Témiscouata avec les chèques sui 
vanta ^24,.')."5, $37,027 et $.►8.873.

M Ferguson s’opposa a tous ces dé­
tails qui ne font que prendre le temps 
de la commission.

MM. Archibald et Bisaillon préten-

19, 21, 23 et 21—267

—Les plus joli» manteaux pour 
dames, jeune» filles et enfants sont 
maintenant exposé» A La Ville do 
Montréal, coin fet-Laurent et iSte- 
C’atherine. 258—-15

SOCIETE D’AGRICULTURE
Du foin té d’Hochelaga

EXPOSITION D’AUTOMNE

L’exposition d’automne de la Société d’A- 
griculture du C omté d Ifochelaga aura lieu 
..u tern i» <lo ] } xjc»uion. *Am«cii le 2* 
septembre, a <i;\ heur- - <ln malin.

J Ceux qui i-o proposent d'expo,»er de* ani 
maux do race seront obliges de présenter, au 
moment de 1 entree, un certith at otttciel prou- 

I vaut 1 énrégiMtrcmcnt de tout animal de race
Uiretit que co mode d© procéder était j ti u. de * - « crtiil.atH of«<ielK les enu-cen

m tint refiiHees.Telles sont Tu» n glci» «lu C'on- 
>il d'Agriculture de la P.tJ.. qui nerontrigou-

néceàsaire et leur opinion fut ap]>uyée 
par 1© juge Taii.

li© témoin produisit alors les chèques 
suivants : $6,000, $83,688, $48,547. 
Tout ces chèque» s’élèvent a $c32,827.

Après le témoignage M. Archibald 
demanda l'ajournement au lendemain.

reuse.ment mise» eu vigueur.
Par ordi*c,

H. O RO DI E,
268 “"4 bec.-T res.

La rencontre dos doux empereurs
Berlin, 21 — L’empereur Guillaume 

visitora l'empereur François Joseph, en 
oeiobre.

La campagne électorale commencée
New-lork, 21 la» premier coup de 

canon de la campagne électorale a été 
tiré lundi soir à Brooklyn ou le séna­
teur 11 ill a parié en faveur de Cleve­
land.

•Samedi soir il y a une grande assem­
blée des démocrates a Butialo. M. Hill 
et. le lieutenant-gouverneur Sheehan 
adresseront la parole.

Ce qui coûte cher
On rencontre pas mal de gens qui 

no jugent de la bonté ou de l’efllca- 
eitô d’un remède quo d’après son 
prix. S’il coûte cher, ils l’achètent 
immédiatement; il possède à leurs 
yeux tous le» mérites, toutes le» 
vertus et pour peu qu'on le» pousse, 
ils sont prêt» A crier au miracle. 
Les industriels américain» ont tel­
lement bien compris cola qu’il» ont 
basé leur» échelles do prix pour 
leur» spécialité» médicinale» «ur ce 
travers plus répandu qu’on ne sau­
rait le croire. Quant à la valeur 
iniriusèquo de ce» remèdes, elle im­
porte pqti au fabricant, pourvu 
qu’elle rapporte. A ce compte là, 
un remède bon marché n’aurait u ti­
enne •flicAcité ? C’est tout simple­
ment absurde. Quel est le remède 
qui aujourd’hui égale le Baume ! 
Ithumal pour la guérison de la 
grippe, du rhume, de la coquelu­
che, de la toux, de la bronchite ? 
Des mllliors d’alicHtatious établis­
sent hautement ses incomparables 
mérites, ses succès tous les jours 
grandissants, scs cures tenant 
du prodige dans des cas im­
puté» (b'sespérés. Cependant le 
Baume Uhumnl est un remède bon 
marché. La dose coûte à peu prè» 
un ceotin puisqu'il y on a ving 
dans un flacon de 25 cent». A quoi 
bon alors débourser une piastre nu 
moins pour un produit qui peut 
vous faire du mal, alors que voi s 
avez sous la main, un remèrio sûr, 
quo les médecins les plus autorisés 
recommandant à lours clients, et 
qui ne compte aucun insuccès à son 
actif? Au premier symptôme do 
rhume, entres dans la première 
Pharmacie venue et demandez un 
flacon de Bal mu Kiiumal. Vous y 
f roii vorez la tanté et < ela à peu de 
frais. Vous en obtiendrez des ré­
sultats tellement satisfaisant, que 
voua le recommanderez à tous vos 
amis et connaissances, comme tant 
d'autres personnes l’ont fait jus­
qu à ce jour, 969—3

‘EL FABRE’
Reina Victoria

223—j no

4mkï auxdames

Fl vous Tmilf* avoir un
feint clair, frais, transpa 
rent cl exempt do t.i- 

. meurs, tache», pustulos. 
j£ ~ bouton» n uno l»*llo pua i

dou« *■. faiUi» u«Hgo d.-

PERLES DE LA SANTÉ
ld Vlfcl \ [HH fkt'K UOKlMJN.

Ellf> ffueilfweut toutes les Huppre»sion» et 
irregularin-s donnent une beauiu regu 
li' rç aux femmes.

Lil» - « rotut un nouveau pnng rouge et ri- 
ebu qui donne aux loues une couleur eramoi- 
me. Im s pet tes épuisantes cesMtpt. L b.iieine
devient, douee et Kanilaire. la prostratu n 
nerveuse di»p 'rslf. li<»« yeux deviennent bril 
■I : ■ ■ i i • ■. ; i L'esprit ' i>• \ • i■ !. ' • ..i.• ;
que el \ ivneo. 1 .a immiu s't tlaireii cl U femme 
uni eiait ni feinte ae prostration tierv**u»c do 
vient une femme nouvelle, 
iis perles ne doivent |»«s tUre prtsp»'i»endant 

Ioh premiers quatre mois do grossAMe.
Prix $1. Fix paquet* Rnvove» par la 

-«ellAs aveu soin, en recevant le mon­
tant. Iv rivez pour avoir des cirouUire». 

Adresse* :
QUEEN MEDICINE CO Y

MONTHt AL
Kn'ventepar B. K. Mefîalr, 2123 nie Notre 

Bninr, ,1. T. Lyon*, < oin «tes rues Craig et 
Mlenryet L. A. Bernard, In--’ rue 8tr Cathe­
rine. 1 m v (3)

Avis AUX Entrepreneurs
Poutres laminées rn fer et en acier, poutres 

rive***, palet rage*, ««donne*, pieces en fonte, 
pi*'' • du forgo, boulon», demandez nos
prix

A. A IC. LOKiXOÎS
CIVI1X

7 Place d Armes Telephone 0377
H *—fno

CÏRT MAINTENANT LE TEMPS
— OIT 1,13

VIN de QUININE de CAMPBELL
Tcut sire pris avac le plus de bien silt

fînérit d* la grippe ! C'est un excellent she- 
rltif pour les estntnxr* faible*. C’*st un tonl 
«pie rnrtlfl'vnt poor le pnntemp* ’ t «»*t un 
spe tflunes contre les dépre««lon» mentales, 
pei te» «Vappetlt. flérms maligne» et malaria.

PI u si eut* •nrfe* do vin- sont étiqueies «om 
me vin* de quinine. Mai» le <nmi1 <iul soit r*- 
coifll 'andabl© est le CAMPBELL.

121 J no—x»

\ U DELA BK 2UU CHEVAUX et ponies 
de choix a vendre * l'encan sur le» ter­

rain» de 1 Exposition do Montréal VIA
DKLlJl, LE 23 8KPTICMBKK. a lu hrs a.in.

Voyez les catalogue* »immuaux qui Korunt 
prêts dans quelque» jours et qui seront en 
voyés gratuitement par la dos te a toutes le» 
personne* qui en feront la demande.

i'ette v ente par encan sera la plus in»p<ir 
tante qui ait .iainai» etc faite A Montreal et 
comprend 50 ponie* Shetland, d Ecosge, airi 
vant paris HF. Peruvian : au**l. 29 chevaux 
percherons de choix venant d’Amherst, N E.; 
vente »an» réiécrve ; a vendre au»td des che­
vaux du carrosso. chevaux jmr pairt'» ou 
m-u1k, üls» meilleur» du pays) bidet» et ponies, 
chevaux de chase© et de .-Mille, chevaux sau­
teurs de haut* obatacles. chevaux de trait 
pesants et cbe\ aux pour les besoin» en gene­
ral.

Bestiaux Ayrshire», Flolstcin, Jersey, 
Hereford, cornes courtes, etc., etc.

Ijch béte* a com e*. mouton» pourceaux, 
soront vandoa t. uno heure p.m.

IA JT Y lïïTPDIIV t' A TU \ TOLA ILLES et PIGEONS Vente 4 trois
***/llA\ .ill 111 il 1 CL 1^11^ ▼ h« ir*- Ju*) volaiih - ut pig(.-ou» dechoix

j qui ont obtenu de* prix, y compris une con­
signation venant d'un amateur l.ien wurnu ; 
parmi les pigeon» il y a un grand nombre «ie 
Wyandot» argenté» et doiVM.i^auiÿshans noirs,

Nappe*, servie 
dressoir*.

Toiles à depécor. trrfles rondes, toilus ovale».
KssuieaiaiiiH, te de s a rouleaux, aerviettaa 

de bains,
C’ouvrepicd* blan«», couvrepieds en cou 

leur, cou' repb^ls «-n laine.
( Ou ver te* blanches en laine. Couverte» 

blanohe» en laine. Couverte» blanches en 
laine.

EtofTV s i*>"r jupon» a 3<k- Etoffes pour 
jupon* a Pic. K loti o« pour jupon» depuis 30o 
a «l.ûo.

Pour le compte de*

COMPAGNIES D'ASSURANCES

400 DEMI-BOITES
-----  DE------

THE ENDOMMAGE
Le» soussigné* vendront à leur» salles, ITIT 

rue Notre-Dame,

VENDREDI, le 23 COURANT
pour le compte de* assureurs et de» 

autre» Intercast »,

100 deml boîtea de thé, de la 
meilleure qualité de thé du 
Tapon, séché au soleil, etc.

eu the ai rivé par le vapeur " Empress of 
Japan ” ©t a tie legereuient endomuiagu par
1 tau.

Vente à 2 heures.
WALTER M K EARNS, 

Kocanteur.

OUVERT jusqu'à VENDREDI SOIR
Parade des chevaux et bestiaux ayant remporté des 

prix, tous les jours. Grande variété de volailles.
Magnifique étalage horticole. Laiterie en opération. 
Machines en mouvement. Instruments aratoires. 
Objets historiques de la société des Numismates et 

des Antiquaires, 1642-1892.
Fanfares à profusion le jour et le soir.
Attractions spéciales l’après-midi et le soir. 
Ascensions en ballon et descentes en parachute. 
Magnifiques feux d artifices.

i>Ed rm.i i:tk skxomt vxmdu*
Le 37 «ept. bon» pour revet ir ju*«;u au 6

nov. l£)t.
Le l oct., bon.» pour revenir jusqu'au 13 Not#

UDL
Four informationK. s ad^s^er h a im porte 

quel a«cnt do* . hemln» d* fer ci-haut nora. 
n»< Bureaux de» billet* du Parifiqun Cana­
dien a Mon; t «ml. 366 ruo St Jacquc», et k tou-
te* le» gares.

.1. .v 1>. lîKUNKT
Cote des Nelqes, Montréal

Importateurs et manufacturier* de
Monuments, tomno*, charniers Po­

teaux. coping* ot toutes sortes 
d’ouvra&oa do OimstlCro*

Ki'ixiraiion» en tous
modéré».
de» Neige*, téléphoné 4bon 

Le* communications par téL-phon*
Monu «al sont gratmies. 316

« genre* a de» prix t'-è*
Residence pru-ée : J. Bmnet. C'dte

avec
)no

1781 et 1783 rue Notre Darne, coin do la ruo
Saint Pierre.

Condition» : argent comptant et un seul prix.

TELEPHONE i 2193

LA

Confiserie et Boulangerie Viennoise
Avec Salles de Rafraîchissements

Q3Q Hue Saint-Laurent
Prés de la rue Ste Catherine

Bon» Candis et bonne» pâtis.serif*4.
Pain Viennois domestique, une spécialité. 
Galeaux allemand» de toute* sorte» fait* 

sur commande.
Crème a la glace de fantaisie et autre».

DIETHELM èt HAEFNER
PROPRIETAIRES

243 Jno

pigeon» a queue éventail (Fan tail» et autre*. 
J/«r autre» article* expose» *eront rendus du­
rant le jour à leur» plais » respect ive» dan* la 
bâtisse principale et le» atitr**». Pour plu» de 
detail» et le» catalogues, s'adresser a

H. J. ASHMAN, enuanteur.
Chambre 83 Imperial Building, 107 «-uo St 
Jacques, ou a la tente située près de l’encloe 
de- mouton» sur le* teiTain* d«r Texpowitioii.

Vente a l’encan de chevaux «le la Compa­
gnie de* Char» Urbain»—Tout u?» détail» de 
cette vente importante a l'encan peuvent 
aussi être obtenus de l'eno&nteur H. J. ASH­
MAN. li«) chevaux seront vendu» vers le 3 
o.tobre. Le» uaialoKues ««iront prêt»bientôt.

202 9

Par FRASER FRERES

Meubles et Effets de Ménage |
tapi*, imsg.'s. marchandises, foumaiscH, 
fourneaux, etc, etc. Grand «mean régulier 
hebdomadaire a no* salle» de vente. Xo32U rue 
Ht-Jacquc».
Vendredi matin, 23 •ep. a dl* heure*

Entn pot »ôr pour meublés, piano», etc. J 
Avance» fait©* iur consignations.

FUA8EU ET FRERE. | 
-w i Kn can leurs, j

Entrée, 25 cts—Portes Ouvertes jusqu'à 10 hrs

268—3

s. c. Hrri ;
Gérant et Secrétaire.

70 RUE ST - GA. 1-5KIK

Remède contre le choléra
SI VOUS AVEZ

Je vIcr.T meublas «t dé» tapi-, rongés par les 
mite* et le- ver». dut>arra*«*cx \ <>u* en immé. 
diulcmciit et a/'hotez-en de» ucufii par paie, 
ment» à la semaine. Nous vosu» offrons de# 
meuble-* payable» à la bcmaine ci au prix les 
plu» bas.

PRINCe Mfg. CO.
- ^ 60 st tti Carr* Victoria^

ETABLIE EN 1867

L. W. TELMOSSE & CIE
(Succes»cura de Gaucher A. Telmo&tt)

T Importateur» d>pic«*rie», vin», liqueur* 
».erve« ali mon taire», «-te.

2iü. ruaot 246 rue St Paul. 87 et 8 
des Comnussairus, Montréal

US-jaa

VIN ST-MICHEL
TONIQUE, NUTRITIF, FEBRIFUGE 

RECONSTITUANT
Y7T

R. Sharpley & Fils
Recommandé aux malade» par le- princi 

paux médecins de Montreal.
Kn vente chez tous le» pharmaciens et épi 

oie ne

MONGENAIS, BOIVIN & CIE
Agent» pour le Canada

252 ino

Bijouteries et articles de fantaisie WHISKIES FALSIFIES
Le choix 1«* plus considérable de la 

ville, aux plus bas prix.
Bijouterie en or et en argent 

sterling, montres, horloges, 
bronzes, articles en cuivre, 
belle porcelaine sacoches 
de voyage, etc.

Ugnc ordinairo complété d>ffW» de ménage 
en électro-plaqué et coutéilerie ShefHeld.

225 Rue ST JACQUES
267-3

Ouverture MARDI, le 20 Septembre et les jours suivants
RIEN QUE DES MERVEILLES

Cette exposition sera unique dans son genre par la richesse et le beau choix do toutes les 
marchandises.

Rien n’a été épargné pour eu faire un immense succès.
Los salons pour l’occasion seront richement décorés.

HOTEL REGINA
Sts Anne de Beaupré. Canada

Uct hôtel ouvert récemment cojttlanfc tmv 
ta* les amelioratJoa* modernes, «itué «ur 1«^ 
rives du fct Laurent, pré* Je l'église, du eua| 
©t de la station du « hemin d© f«r. Le* Visi­
teurs t tourUte» trouveront tout 1© uoaf"tl 
«1 un hôtel de ville. Prix ipodéré*. Pcuf 
plu* ample* informatioa» b adr©»«erà

P. A. DAN DU RA KD. 
Sboino_____________________ a éraat.

A.BDRTEAU&FREB8
MARCHANDS DE

BOIS DE SCIAGE
92 —Rue Sanjsruinet; — 92

MONTREAL 
Coin de* ni©» S

Ayant été Informes que l'on vendait! 
du Whiskey falsifié dan» des bouteil­
les portant la marque de commerce du 
Scotch Whiskey d«' Shorntf, nous don­
nons par les présente- avis que la dite 
marque do commerce est enregis­
trée a Ottawa et que les personnes qui 
commettent cette offense » «. xpueca. * 
des pourBuiloA criminelle».

cheater Tq 
Basât a Weiltaf

reaux du G. T.

m^ulnet ©t Uor-
ïpbxae N< u*.
<OT. CM £a«ede« bu-
rf élénhone No UU>

Lea chapeaux viennent de noua parvenir et proviennent des mediates lea plus en renom de 
Paris, Londres ©t New-Y«^rk.

Kn fait de ruban*, plumes et ornements nous avons tout ce qu’il y a de plus nouveau et de 
plus riche que rien à Montréal n’égalera.

LES PERSONNES
Qui viendront visiter

L'EMITIIf! BE MBbIflf.lL
Ne d©\ raient pas manquer d'al 

1er au magasin de

CI CYI 1 tus

RONAVilE FRERES
2027 rue Notre-Dame

COIN DU CARRE CHABOILLEZ.

Notre ah-r.rtiment do CHAUSSURES et 
CLAQUES • •il »- rompb‘1 ot com prend tout 
ro ',u i! y a <1«- plu- beau, dé plu» Un. de plu» 

nfortabb- « • Je plus durable, dans les prin- 
cipalea qualité*.

GILLESPIES & CIE
AGENTS POUR

.1. U. HHKltllUPF'!
334—ms—jno

itiz: ijixî iir^z

PAS DE CHOLERA
Si par malheur le choléra venait à échaîer 

parmi nous, nous suggérons d«? vous servir 
du ri/ qui r»t un des nieilleur» alimente que 
vou.- nui-si* / alor- prendre. Fa tes simple­
ment bouiliir le riz ot serve»-vous-cn comme 
légume ; faites lo bouillir dan- beaucoup d'eau 
kaK1-© jusqu'à co que le grain s'ecrase sous la 
pression ; jctez-le ensuite dan.» un couloir'pour 
enlever lean ; assaj-onn«/ a votre goulet 
mangez k: avec du beurre ou de la sauce. U.ni- 
pk>y«- d< .-ctt» manière il ©ait égal a la meilleu­
re patat*’et de beaucoup supérieur pour la 
santé. Is? ri/ r->t la nourriture naturelle dan» 
les pay* qui ne sont pas entièrement exempt» 
de ca*. au moins sporadiques, d© « holera ot 
nous d«'\ rions suivj-o le- loi» do la i aime.

Extrait du NcurYork Shipping List.

MANTEAUX POUR L’AUTOMNE
Le même jour nous ouvrirons notre département de manteaux composé d’un choix très 

varié et des modes lea plus nouvelles importées directement d’Europe.

Nos prix sont reconnus comme étant 
lea plus bas de la Province.

________________________________ 361 — j no

Mount Royal Milling & Mannf. Co
_____________________________ S6ô—ms—jno

<jl. IV. <

_________ fflô—Ms

VI II 11 BR

EN LIGNE DROITE
L'as*ortiment lin men-o de marchandises 

ronvtMiable^ pour l'automne chez

»?. <J. IvuniHMly iV ( le
omprrn.l tous le» patron» le» plu» nouveaux 

et leu plu* fa-hiunabics. Nous sonuuc- main 
tenant en état do vendre des bon» vêtement* 

nu i;;, ur m ir h< que la mo|enae des 
chantln d.-iailleur-*. Non» fnbriquon» n«>* 
ninri hamli-i- et nous épargnons par lé un 
prolli «iue nous donnons a uo« cliunU au lieu 
de le donner aux marchunds en gro».

La semnlno do 1 Exposition
Pendant la semaine de l'exposition non* 

ofl'ron- ixiur $M,00 dos habUlenicni» en tnar- 
< h'iii«lii-« s eArreaut«'es. plaids ou uni», tout 
laine, pour homme* ; • c-tiabillrminits se ven 
dent oràinaiix*ment ÿPJ.OO. J. G. Kennedy ûc 
Cio.

Habillements on tricot cxtraflns
confectionné* d'une manière superbe et aussi 
bien <ii.o lo* Imbilloment* fails sur oonnnan­
tie ; < Me/ le» auti'M marchand* 1© prix do c«'s 
halièlIetiK ni - #2J. m. Nui re prix pour le*
raétaci» habill««mé*U ©et

Pardessus d automne
en chevloit# éooHsaioe.mélton léger* et é(oft«»« 
cmisoe», 3^ ?;»«•» 310: osa véUtneaUne 
l*«u« eut éire égal©* ©n valeur.

Habillements de petits garçans

Habillement- tout laine $3 valant t4M, 
li«aux liabillemcnt* en tVM'«>«l* éco*»*iN et 
plaid*, tr» - bien finis, f.'t x» valant $H.

llabillcmenU a''»1 l'antaluns long* pour 
tK tlL- garçon* ; 3t.ou. à*..'*», |«i.:»t «.t 17.50 ; ce» 
vetementh valent deux fol» autant.

Pantalons pour hommes
Nous avons l as-nrtimont h» plu* cnnsidéra- 

bl«- «d le plu» ' arm d>* pantalon* pour hom­
me» que v«m* puisâtes trouver dau» la villo ; 
le» prix sont c\cc.-»i' ement ba».

tUi-devant associé de la maiaon Gau­
cher é: TehuoMed

Morcnand
Ci rai-»t

do Farines,
, Cîrains. etc..

J’roviKion^ Lard.

91 et 93 rue fies Commissnire*, e* 246 
rue at-Puul. Montreal

N o® 8 nou* chargeons do la v«*nte d«'» pro­
duit- agricole* et faisons «ica av.ii •csMjr'^Ui- 
Kignalions. 13ti—jno u »

Téléphone Bell 2392

R. G-, GAUCHER
Pointure a l’epreuve du Feu 

et FEau

BOISSEAU Freres

RUE SAINT - LAURENT
JG6-3

Prcmierprix obtenu 
à l'Kxposition Provin- 
cia>e—Ottawa 1879.

Dipléme obtenu h 
l’Exposition de Mout-
treal lïHl lS«k

J. G. KENNEDY & CIE
31 rue St Laurent

2r.JI.24

T’ERRE HAMELIN
manufacture de tournage, découpage. mo l'V 
lagr. Tou.iourHt'it mains un nsH<M-tin,ent «lo 
moulure^ cadre», plinthes, eu, Autela 
rhairc», décoration d eglis«*, *ur bota. AumT 
tou* ouvrage en piètre, cintre*, chapiteaux, 
n oulur A etc. 41."V ru© St André. Mont- 
real. Tel* phono btll tkiuJ l ut m j v h-jiio

IMPORTATKUR DE
[f i: it it o > iN i : it i i;

219 ot 221 rue St Paul. Montreal

Articles de pèche et «le chaase. 162-m» Jno

VISIÏÏUBS
do la Romaine prochaine recevront uno récep­
tion royale.

Nou» n<- promettons pas do faire couler à 
flot* le Champagne, Al le» autre* crû», mai* 
nou* ferons vos «iéllcc* en vous exhibant un 
assortiment con-idérable de» meubles «jui 
sont requis pour féto* dan» un hôtel.uno salle 
d© banquet ou pour l'assemblée plus tran­
quille de quelque» amis a domicile.

Nou» avons la variété de buffo7s la plu» 
con»i«l> rable qui puisse être trouvée dan» un 

j magasin, ainsi «tue table» à extension ; nous 
avons ce» rfftts de et plu*, cou\ enable 
pour un chateau.

Si vous voulez ainurer vos ami* e.«*aycz A 
j trouver un amcublomunt de chambre A cou- 
j cher «Val aux nétn*.

Nous avons taut ce qu’il faut pour une 
j chambre a coucher, du tapis au ciel «h* Ut, et 
j ainsi pour le» autre» pié« e» d'une resilience.

Aussi meubles de bureaux d« la motUeure 
I qualité. Vous pouvez acheter à ctvdit si 

vous le désirez.

AUX ETRANGERS !
Nous invitons respectueusement les etrangers qui se trouvent ù 

Montréal durant 1 Exposition, à venir faire une visite a notre rna-
pour leurs achatsgasin. Ils 

d’automne.
y trouveront un errand avantage

ITBflPOLIIIN Mie. Co.

La maison Dupuis Frères est la seule maison de détail qui 
importe toutes ses marchandises d’Europe et qui achète en t'aFri- 
que les marchandises canadiennes. Uest la seule maison qui dé­
taille constamment aux prix du j,u’os, c’est-à-dire à 25 et :50 pour 
cent meilleur marché qu’ailleurs.

Notre assortiment est immense dans tous les departements. Une eicellente 
modiste et un tailleur habile font partie de notre personnel. Les commandes 
qui leur sont confiées ne souffrent aucun re tard.

Tout acheteur a droit à un présent basé sur le montant do son achat. Les 
paquets sont expédiés, sans frais, au hôtels, aux bateau ou au gares de 
chemin de fer.

UN SUUL URIX

Pilules Anlibilieiises
Q>

2Dtx UDi? ISJ'ETr

Remède par trtrdwt corJrele» Afcrliop* 
Bilieuses: Torpeur du foie, hacèsdebilssi 
autres indispositions qui en dê&mltnt : 
Constipation, Ptite d'appétit, Mau» di 
tête. Etc.

\jq Dr D. M.arsolsis, praticien dis tin* 
Eiié, écrit ce qui suit :

V©t1à plu«i#urs rnanéet qu* fe f»i* n***» dqp 
Ptlul"* ÀBtibih-»u**« du I>T Kàf H j* me trouva 
u«* bias do Uur «mploi.

J« ne pai* qa* faire l'élAgcd* Icar «ompnc.t'.im 
rti# ron» *v** bien ««* fa:r« ccanaltr*. X©
« onton»nt p«* «i» mriSQM, p*nv*nt Stre «dsii» 
matrée* «*Ba ù a '« •. dans o*ü foui» d« e*a oA 1*9 
pilnle* aieraurielle* •eratart tout * f»n nuitiMv*.

Nan-cealerntntj» f*.« ub uiz^e ©*caid*9*hl« de
Pt lui** pour m»* pAttanti. Bitj* j«lr« *tBn*s| 

employée* «n munus olrvonM**©©* pour etoé* 
mim* et l« rèeulut e été dos plu»

Cr**t donc pUI*ir que per. reoommnnde 
PuAAg* *nx p«r*onu»« qui ont Se«#>fa d*ni pua» 
g»uf DOUX, K P PF. CTI F, LT IXCFFXXBxJf.

iMVAltri*, 1er n** 1S67. Dr XX MAR'30ItAZ&
EN VENTE PARTOUT

B*rh PROPRIÉTHAC

L. ROBITAILLE, Chimisté
JOL.U-TTS, P. Q.

Pili SSULMMï 25 Cts LA 50M

LA SANTE
AVANT TOUT

JfljL. V ^ McladL dite h va®

11 1 iL’a»a

LXAMF.N KT CO^ 
SULTATION

CilATAd

UJtRtIWCAT
Ja vier. ISCÛ.

T cr- 1»* é juillet un de me* «infants t'.s 
atteint de la picote, «Je la flu- u auvaine » »• 
pe« c. ot coiti'ii© l’a v ah* c*n jh de .'c-if 
uaus. h> jeu. noaux lo rc"Ot.<m.ui(lUiovs<iO‘!* 
név» A Mme .DeemaraK ot l4a«:ro : f.V par
un graini Roiutir© «1© i» r»onnc» qi I avaient 
-uivi leur-i *aiiemeikU. je rrMilus .o a cure 
nuui enfant .ou- h ur» t>«Ha*. Kt aint: au t>ou6 
«1 uu© tamnii c il êUU complétcn)cn< ),ué-L ci 
a too cHir* et » en parfivite nxnté #i». Ja- 
rais un > atre enfant qui avait «‘îi ju»qu ioâ 
tr laitut*. nf-r il ôtait atteint ùo in <; .p# »i«j, 
la mahi<le' de rognons, «'nfin de «Nfliits u nq. 
r*l \li«*n « lait r«n>dua l'hydronhiïe.et «'.*!«; a** 
frtnaseineni en ilé «h pui» pied» jn*«,u'% le 
t‘‘ie. j h i j t piiade» (ravheur* xvm; io«tVfl9 
ces maioaiod, am nang avait ete cosipUHcv 
in<*nt trmmé. l’endu A «-e pnint. les nietiefl.A* 
qu«* j a v ai» t ou «ulte» iu»qu ctoru avaient per- 
dnltout «‘>i"‘ir «lo le sauver. J'cu* «Ioih* cneoar# .m 
re«üü~- a »'ox « il» me declare rent en otfb* 
que I’enfmil étoit reedn *• un© •’haat' rxce**é* 
vvnteu» rrltiqu««, ruais qu il y avait pOMilMlîtd 
«U l«j sauver encore. ** .»© leur p* »m«uai» de 
faire suivre leur tracement a la tettre, ce que 
.io rt» -an» hé«tler. E: Je «teelare avec ploiolr, 
que tn»i* fcmaince r.urv*-. ret autre emanl 
é’jiif radii alen ert guéri. . © agi* donc heu­
reux Uc k ur rendre ce tvirtoigungc publiquo 
ment, et en même tetr.pu de con-filler a cous 
qnl aouffrent. (Uelle que -oit leur maladie, de 
-a mettre .-"U- leur- -tiin*. et je ucU iMrfaite- 
ment couvai t u qn'iU u'nureat p;»* a rogut* 
ter leur* d'»marchu*.

M F. Tavemuliv*,
24.? A\enn© Atvwiier. M«nur«'.U.
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AVIS AUX ANNONCEURS
Les annonces pour le nu­

méro du samedi seront re­
çues jusqu’à 6 heures p.m. 
le vendredi.

Nous ne pouvons garantir 
l’insertion, dans ce numéro, 
des annonces qui seront ap­
portées le samedi matin.

Tcmp«ratare
l’icbabilltei | our te* prochain*- Si heuro*
Toronto, 21, 11 hra. a. m.—Venta 

du aud et de Teat ; tempe beau ; peu 
de changemeut dana 1a tempéra­
ture.

LE TRAMWAY

La pr*m«! char êUctruine tail 
4e la roi* de celât mro

le tour

Lee incidente du voyage etc

C'eet aujourd'hui que la compa­
gnie du tramway a fait l'emeai de 
eou premier char électrique eur la 
ligne de ceinture i>aaeunt par le# 
ruee Bleary, avenue du Parc, ave­
nue Mont-Royal, Rachel, Ainheret 
et Craig.

UN SINISTRE
Le vapeur *k Corinthian ’* de la 

Compagnie du Richelieu est 
détruit par un incendie

Cvaeloa
Un nommé Zotique Trudeî, enfer­

mé à l’asile de la Longue Pointe, a 
réussi & s'évader. Il est âgé d’en­
viron 36 ans, La police a été aver­
tie.

Lo " Circassian ’’échouû
Le steamer u l ircaasian ” de la 

ligne Allan qui avait mouillé hier 
soir au large de Boucherville près 
de J’île fete Thérèse, s’est échoué ce 
matin pendant qu'il levait l'ancre 
pour mettre le cap sur Québec.

Disparition
Un jenne homme du nom de Jo­

seph Daignaiilt, âgé de lè ans, est 
disparu oe chez lui, No 640 rue fet- 
Patrice, depuis le 12 septembre. Ii 
mesure cinq pieds onze pouces, a 
Us yeux noirs, des favoris, mais 
pas de moustache, et portait un 
hebillement de tweed brun.

Saisie de liqueurs
Il y a quelque temps, le proprié­

taire d’une buvette sur la rue 
Notre-Dame a été condamné à 
payer l’amende et son certificat lui 
a été enlevé. Il a continué à vendre 
cependant en dépit des autorités. 
Hier la police du Revenu a fait une 
descente chez lui et a saisi une 
Quantité de boissons de toutes 
espèces. L’individu va maintenant 
être obligé de plaider à l’accusa- 
lion d’avoir vendu sans license.

Ce n est pas le eholcra
Grand émoi, hier soir, d*ns notre 

ville, surtout dans les cercles de la 
police. La rumeur circulait qu’un 
individu, atteint du choléra, avait , 
été transporté an poste de police 
No 3, rue Ontario. Le I>r Bou­
chard, mandé en tonte hâte, fit 
l'examen du malade.

y

La situation des 60 passagers 
qui étaient a bord

1 ea passagers se tout rendus à la 
ville dans la soirée par un train spé­
cial du Grand Troue, que 1s compa­
gnie a immédiatement expédié à la 
station la plus rapprochée du 
théâtre du auustre et après avoir 
été l't bjet de tous les égards de la

Le “ Corinthian ” a été construit 
en 1846 et a coûté environ |70y000.

Scs dimensions sont 176-7 de lon­
gueur, 4o-ti de largeur, 8-9 de pro­
fondeur. 11 était assuré pour $40,000.

LA QUESTION^SOCIALE AUX 
ETATS-UNIS

\<'CI DENTS

Le char modèle44 Rocket ” a inau­
guré le service en partant à 10.10 
hrs. a. tu. de la cour de la compa­
gnie Royal Electric, rue Welling­
ton.

feon moteur, a été mis en activité 
p*r deux puissantes dynamos qui 
lui donnaient une force de 26 che­
vaux.

Les personnes sur le char étaient 
MM. L. J. Forget, Everett, Macken­
zie président du tramway électri­
que de Toromo, Lusher, Cunning­
ham, Thon. M. J. K. Thibaudeau, 
Drainer, électricien de la compa­
gnie, le Dr Désaulniera, H. Berthe­
let de La Prk*o*k et le réprésentant 
du Ht raid.

Le char “ Rocket ” 
e le trajet

ury. Au
coin de la rue Craig il a subi 
un déraillement, occasionné par la 
courbequiétait trop accentuée pour 
la distance entre les deux trucks du 
wagon, 7 pieds et 0 pouces. Les 
mêmes accidents ne se produiront 
plus avec les autres chars qui n’ont 
qu’un espace de sept pieds seule­
ment entre leurs tracks. Pour la 
même raison, ii y a eu d’autres dé- 
raillemeuts aux autres garages, 
cVst-à-dire au coin de avenue» du 
Parc et des Pins, en f tee du terrain 
de l’Exposition,aur la rue Amherst 
et à l’encoignure des rues Craig et 
Amherst. Les aiguilles des voies de 
garage, u’étant pas encore huilées, 
ont aussi été une des causes du dé­
raillement.

Lorsque le “Rocket” eut des­
cendu la côte de la rue Amherst il 
fut arrêté et il la remonta avec au*

La belle coud ni te «les «dhriers et 
«le l equipage

Détails süp le navire incendié

L’un des vapeurs de la compa­
gnie Richelieu, le “ Corinthian,” a 
été la proie des flammes hier après- 
midi, vers quatre heures et demie, 
près du Cdteau Landing.

La nouvelle de cet accident arri­
va à Montréal vers cinq heures, re­
vêtue de détails alarmants, i a ru­
meur circulait que plusieurs per­
sonnes avaient été victimes de cette 
catastrophe.

Peu de temps après, cependant, 
on apprit qu'heureusemeut on 
n’avait à déplorer aucune perte 
de vie. Le vaisseau avait cependant 
été brûlé jusqu’à la ligue de flottai­
son.

Les renseignements fournis par 
; les passagers nous apprennent que 

a fait sans 1 vers quatre heures et demie, alors 
entre la rue ! Que bateau était à environ qua­

tre milles plus Pas que le Côteau, 
on vit la fumée s’échapper du fond 
de cale, autour de la cuisine.

Le capitaine, prévenu du danger, 
descendit et, à l’aide de l’équi­
page, fit tous les efforts possibles 
pour contrôler l'incendie. 11 revint 
sur le pont et demanda aux soixan­
te passagers à bord de se réfugier 
sur le pont.

La nouvelle du danger que cou­
rait le vaisseau se répandit comme 
un éclair et une panique générale 
s’en suivit.

La foule se rua qui vers les cabi­
nes pour sauver les bagages, qui ; 
vers le pilote pour le supplier d’at- , 
terrir.

La fumée remontait par tourbil- > 
Ions et tout le monde se préparait 
au sauve-qui-peut.

Le pilote était M. Edouard Quel-

Condamnation de 1 Anarchiste Bergman
On vient de ii ger devant la cour 

criminelle de iMtieburg Pennsylva­
nie , présidée par le iuge MacCltiDg,

; le mystérieux au rcluste Alexander 
, Bergman, poursuivi pour avoir 
; essayé de tuer â coups de revolver 
I et avoir grièvement blessé M. H. C. 
Frick, U* directeur de» usines »ie la 
compagnie Ufcrnegie, l’été dernier, 
à la suite de la grèVv de Home­
stead.

On n'avait pas annoncé que le 
1 procès aurait lieu de si tôt et il eu 
| est résulté qu’il n'y avau presque 

personne dans la salle d’audience.
! Les débats ont du reste, été très 
’ courts et ont manqué aosolument 
! d’intérêt. Berman n’était nashom- 
1 me à faire la moindre révélation sur 
les motifs réels qui l’ont poitssé à 
tenter d’assassiner M. Frick, alors 
que. pcrsouiiellemeni, il était ab­
solument étranger à la grève et dé­
sintéressé dans les questions en 

I jeu, puisque, autant qu’on peut le 
savoir, il était ouvrier typographe 

| de son métier.
Tout en reconnaissant les faits 

i qui lui étaient imputés, Begmau a 
1 voulu plaider la non culpabilité 

uniquement dans le but do faire une 
j longue et oiseuse déclaration anar­
chiste. C’est pour cela qu’il n’a pas 
voulu d’avocat et qu’il a est préva­
lu de son droit de se défendre lui- 
même. Il avait été pris en flagrant 
délit et il n’a même pas essayé de 
contester les dépositions des té- 

( moins à charge. Mais, lorsqu’on 
lui a donné la parole pour pronon­
cer lui-même son plaidoyer, ii a an- 
nonné qu’il avait l’intention de par- 1 

, 1er fort longtemps et a commencé !
par faire une profession de foi auar- 

! chiste.
44 J’appartiens au même parti, a- 

t-il dit, que les cinq hommes qui j 
î ont été assassiné» sur la potence à 
j Chicago en 1»88. Le coupable dans 
cette affaire, ce n’est pas moi, c’est 
la classe dirigeante qui opprime 

i l’ouvrier.” Puis il «’est mit à lire

Le service des deux ambulances

ENCORNE PAR UN TAUREAU

Do citoyen nroye sous tes mues d’une 
locomotive

—L’ambulance de l’hôpital Géné­
ral a été appelée à deux reprises 
hier après-midi. La première fois 
sur la rue des i^ominissatreH, pour 
un individu du nom de J. button, 
qui s'était blessé au pouce, et la se­
conde fois au coin des rues Dor­
chester et Ste-.Monique pour trans­
porter un nommé Ureenhil qui 
était tombé malade.

—Un nommé John Dickson s'est 
fait encorner hier après-mhii par 
un taureau sur le terrain de i’expo- 
tion. 11 se trouvait dans un entre- 
deux, en train d’examiner l’animal, 
lorsque ce dernier lui infligea des 
blessures excessivement sérieuses. 
Dickson a été transporté à l'hôpital 
Général.

—L’ambulance de l’hôpital Notre- 
Dame â été appelée ce matin, vers 
neuf heures et demie, pot r recueil­
lir un nommé Amable Trudeau, âgé 
de 62 ans, demeurant a i No 743 rue 
Albert, fete-Cunégonde, qui venait 
de se faire prendre la jambegauche 
dans un ascenseur chez MM. Robert 
Mitchell et Cia. La blessure quoi­
que douloureuse n’est pas dange­
reuse.

Le Muntreal-iftorel
M. Turnbull, co rtier de cette 

ville a rendu témoignage ce matin 
devant 1a commission royale.

II a avancé *300,000 â la compa­
gnie pour la construction du che­
min. V compris les * bsides.la com­
pagnie a revu $081,000 dont $610,000 
ont été dépensées en travaux, équi­
pement, etc.

Il ne sait od est allé le reste.
Dans la négociation de bons au 

montant de £H\000 e ir le marché 
de Londres, 1*27,000 ont pria un sen­
tier inconnu.

Le contracteur Fosbrook a rempli 
son contrat.

11 ne peut dire si M. Fasbrook 
n’était que le prête-nom de M.Arm- j 
strong.

l’et après-midi il dit quel était 
l’état du chemin lors de la déli­
vrance des travaux,

La fanfare <1 Ogdensbur*
La fanfare d’Ogdenstuirg, N. V., 

qui est composée eu grande partie 
de ranadieu*.français, donne une I 
aubade tous les matins à 9 heures, 1 
et tous l**s soirs à 7 heures, devant 
l’hôtel Richelieu.
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L’iciiividn n’egt qu’un ivroene j tant cle faoUité que s’il avait étéordinaire ayant des dérangements 
d’intestins et voulant s’attirer les 
sympathies de la police en criant : 
J’ai le choléra.

Le fea à l’exposltior 
Vers huit heures, hier soir, un in­

dividu s’est approché d’une des ga­
leries de tir sur le terrain de l’ex­
position- aparé d’une cara­
bine avec laquelle il a percé, oe 
propos délibéré, un des appareils

sur une rue parfaitement de niveau.
La foule sur tout le parcours de 

la voie oe ceinture était aussi com­
pacte que lors d’i ne grande pro­
cession. Sa curiosité était piq ée 
au vil. A chaque arrêt du “Rocket” 
il fallait voir des groupes de ba­
dauds à quatre patt*** près de la 
voie, essayant de voiries détails de 
la machine locomotrice. Malheu­
re; sîment pour eux il n’ont pu voir 

ppareus | que la boite contenant le dynamo, 
d’éclairage à la gazoliue. Le liquide i Un électricien perché sur l’impé-
enflammé se répandit en tontes di 
rectlons et sans 1» prompte arrivée 
des pompier», le fee aurait pu de­
venir très sérieux. L’excitation 
était â son comble à ce moment 
dans les environs, et c’est ce qui a 
permis à l’auteur de cette fumiste­
rie de s’échapper.

Personnel
M. J. L. Archambault, C. R., part , r 

ce soir pour Sherbrooke afin d’être six milles

riale du char veillait au bon fonc­
tionnement de la perche pompant 
le fluide électrique du fil centrai du 
troiley.

Les directeur» de la compagnie 
du tramway et les électriciens ont 
été unanimes à déclarer que le nou­
veau système allait fonctionner à 
merveille. Les travaux du trolley 
ont été accomplis dans le court es­
par*- <‘* 60 jours sur une étendue de

I | Oa fORlRTHlAK,

Le steamer 44 Corinthian ” détruit par nn incendie près de Côteau Landing

présent aux funérailles de sa belle 
fcœur, madame J.T.L. Archambault. 
11 se rend de U à Québec pour affai­
res départementales. Il dit qu’à son 
retour, il aura des nouvelles inté­
ressantes à communiquer aux re­
porters.

T.’hon. M. de Boucherville est par­
ti hier soir pour l^uéb^c a bord du 
44 Québec.” Joe Vlnce. t a saluésou 
départ par six coups de canon.

Convention des fabricant» de papier
Il y a aujourd’hui en cette ville, 

une convention de tous les fabri- 
cams de papier de la Puissance afin 
de discuter l’état du marché après 
la mise en vigueur de la loi prohi­
bant l’importation des guénilles et 
après l’augmentation du prix des 
produits chimiques.

11 est question de fermer les 
grands moulins d’Holyoke pendant 
quelque temps ou d’en réduire la 
production en ne faisant travailler 
les hommes 
znaine.

que trois jours par se*

Depuis huit jours le prix des chif­
fons et guénilles a augmenté de 60 
t>our cent.

Le trafic pendant 1 exposition
Depuis l’ouverture de l’exposi­

tion, à la grande satisfaction du pu­
blic, le tramway a donné snr toutes 
les ligne» accédant au terrain un 
service d’une minute.

Notre reporter stationné au coin 
de la Côte de la Flace d’Ann en et 
de la rue Craig, a pu d’un coup 
d’œil voir dix-huit chars en acti­
vité, L’an dernier pendant la se­
maine de l’exposition, les recettes 
du tramway, ont été de $2,472.60 : 
cette année depuis l’ouverture de 
l’exposition, la somme perçue a été 
de $3.384.01. C’est » ne augmenta­
tion de $811 représentant dix-huit 
mille passagers. Beudant (ajour­
née d’hier, le trafic sur toutes le» 
lignes du tramway a représenté 

passager» dont 47,000 pour 
l’exposition.

Attaint do nostnlglo
Le 8 septembre 1890, on arrêtait 

nn nommé André Dumaine, de fet 
Joseph, sous l’accusation d’avoir 
eu uu alambic en sa posseosion.

Au moment où ou arrêtait Du- 
maine, se trouvait chez ce dernier 
un nommé George McClure qui, à 
l’arrivée des autorités, prit la pou­
dre d’escampette. Nous avons rap­
porté dans le temps toutes les péri- 
péi es de la chas»e qu’on lui fit : 
McClure fut assez habile pour 
s’échapper.

Dumaine fut condamné à $100 
d’amende et un mois de prison et à 
défaut de paiement de l'amende à 
six autres mois.

Dumaine fit son temps et paya 
$100 et les frais.

McClure, lai, était accusé d’avoir 
fabriqué l’alambic. Condamné par 
ce fait à la même pénalité que Do­
maine, il avait pris le chemin de 
pays inconnus et Jouissait d’une en­
tière liberté.

Quelle ne lut pas la surprise du 
*V;rif de 8t Hyacinthe, mercredi 
' truler, en voyant entrer un hom- 
mVqoi déposa $100 sur le comptoir, 
ét < n même temps demandait à être 
incarcéré pour un mois. C’ét&it 
McClure qu!, nttelnfc de nostalgie, 
veiiAit «*xpier sa \ eine, afin de pou­
voir jouir danc. trente jours, de la 
liberté sous le ciel bleu du Canada.

• -La fumée du Reliance Rosebud 
est tellement délicate et subtile
qn’elle paralysera l’action des mi- 

du choléi

Le 44 Rocket ” est arrivé au coin 
de li côte de la place d’Armes et 
de la rue Craig à onze heures trois
quart».

L rsqu’Il rst p ‘*sé devant le ma­
gasin vie Lèche vin Villeneuve celui- 
ci enthousiasmé par le 
l’opération a invité les 
à sabler du champagne mais mal­
heureusement chaque instant était 
précieux, vu que l’arrêt du char 
aurait causé un retard à tous les 
wagons faisant le service de l’Ex­
position. 11 a fallu par conséquent 
décliner l’offre du populaire repré- 
stntaut du quartier M-Jeau-Bap­
tiste. •

Demain, le public pourra voir 
cinq chars électriques faisant le 
service de l’Exposition.

Un mot maintenant sur les nou­
veaux chars électriques. Rien n’a 
été négligé par les directeurs pour 
donner tout le confort possible aux 
passagers. Les bancs sant moelleu­
sement capitonnée avec du tapis 
coûtant en gros $4 la verge, et tous 
les siège» sont à ressorts.

Cinq lumières incandescente» 
fournissent l’éclairage de chaque 
char.

A chaque extrémité extérieure du 
wagon on lit l’inscription : 44 II est 
dangereux de se tenir sur la plate­
forme.”

Les passagers entrent par deux 
portes à la même extrémité du char. 
L’une de ces portes est tenue fer­
mée pour empêcher l'emcombre- 
meut d’une foule qui se précipite­
rait à l’intérieur.

Un côté de la plateforme est mu­
ni d’une barrière en acier à claire- 
voie pour empêcher les passagers 
de descendre sur l’entrevoie et d’ê­
tre frappés par un autre char ve­
nant en sens inverse.

Les déraillements arriveront ra­
rement à cause de la pesanteur des 
chars et des chasse-pierres fixés à 
chaque extrémité.

D* s stores d’un dessin élégant 
sont fixés à chaque carreau pour 
protéger les passagers 
rayons du soleil.

let te. dont le sang-froid a sauvé le 
44 Columbian ” d’une ruine com­
plète il y a quelques semaine» 
presqu’au même endroit.

I.e pilote fut admirable d’énergie. 
Il résista à toutes le.» remontrances, 
supplications et menaces. Il savait 
qu’atterrir à cet endroit était im­
possible. Il rassura les passagers et 
quelques minutes plus tard, U Un- 

succès de > çait le vaisseau en flammes sur la 
passagers ! côte. Le 44 Corinthian ” s’échoua à 

trente pieds de terre entre fet-Do- 
minique et les Cèdres. L’endroit 
était admirablement bien choisi.

Deux chaloupes furent mises à 
l’eau et avec l'aide de planches, on 
réussit à faire une espèce de ponton 
du vapeur à la grève.

Les passagers font des éloges du 
capitaine Craig et de l’équipage en

un long pamphlet anarchiste, et le 
président a dû lui rappeler qu’il 
n’avait pas le droit de parler où ne 
lire plus longtemps que sou avocat 
s’il en avait voulu un.

Les jurés de Pittsburg n’ont guè­
re apprécié les théorie» de Berg­
man, car, sans même quitter leurs 
sièges, ils ont rendu un verdict dé­
clarant le prisonnier coupable sur 
tous chefs d’accusations relevés 
contre lui. “ Je ne m’attendais pas 
à obtenir justice, s’est alors écrié 
Bergman, et je ne l’ai pas obtenue.” 
Il a été condamné aussitôt à vingt 
et un ans de travaux forcés pour 
tentative de meurtre, plus à un au 
de prison pour port d’armes prohi­
bées.

Le procès n'a duré que quelque» 
heures en tout et n’a pas causé la

général. Le vapeur qui a été con- moindre émotion à Pittsburg. Ans

LES “ PICKPOCKETS ” 
L'ŒUVRE

crobts du choléra. 867-1

Lefflcacité de la polies sur le terrain 
de 1 exposition

Oh dit que 50,000 personnes ont 
visité l’exposition hier. Nos hom­
mes de police, par conséquent, ont 
eu une journée bien remplie. Le» 
voleurs, para* -11, fourmillent. La 
première victime a été un journa­
liste qui sVst fait enlever une mon­
tre en Argent. Un peu plus tar 1, 
une dame américaine est venue se 
plaindre que la poche de sa robe 
avait été coupée pendant qu’elle 
était dan» le département des 
fleurs, et que son porte-monnaie 
cMiilenant $150 en aigent et deux 
billet» pour un montant de $800, 
payables à une d* s banaues à \Va- 
terbury, lui avaient été enlevés. 
Dr ns lu bât isse principale, nn mon­
sieur qui a refusé de donner son 
nom, a fait rapport qu’il s’était fait 
voler une montre en argent.

I^e premier voleur arrêté a été un 
jeune homme du nom de «Samuel 
«Smith qui a é’é pris sur le fait de 
voler une bouteille de vin à l’éta­
lage de MM. Barré et Cie, par le 
eu:.stable Uaudry. Ce dernier l’a 
remis entre les mains du constable 
Altimas qui était en faction dans 
les environs. MM. Barré et Cle se 
plaignent que pendant la journée 
d’hier, sept bouteilles de leur vin 
ont disparu d’une façon semblable.

j sumé jusqu’à la ligne de flottaison 
est une perte totale pour la compa- 

| gnie.
Un reporter de La Presse a eu 

des entrevues ce matin avec plu- 
> sieurs membre» de l’équipage.

Tous font les plu» grand» éloge» 
du »ang froid et de l’habileté du pi- 

; lote Ouellette.
Personne ne peut dire au juste 

quelle est l’origine du feu.
Le maître-cuisiqier, Louis La- 

j palme, s’aperçut de la présence du 
feu le premier. La fumée sortait 
d’une petite porte pratiquée en 
dessous de Lescalier, près de la cui­
sine. Aidé du cuisinier fet-Laurent, 
il jeta de l'eau sur les flammes,mais 
inutilement. Alors l’alarme fut 
donnée.

Le §teward Bouchard s’élança sur 
le pont et en un clin d’œil décrocha 
le» chaloupes et les mit prête» au 
sauvetage.

Le» flammes s'étaient propagées 
avec une rapidité effrayante. Les 
jets sortaient près du batancier. 
L’ingénieur BrabantsaUit un boyau 
à incendies et pendant que les pom­
pes étaient mises en mouvement, il 
empêcha les flammes de se propa­
ger sur le pont.

Dans l’intervalle, les passagers 
s’étalent rués sur les cabines dont 
plusieurs enfoncèrent les portes, 

contre les | mais ils durent battre eu retraite 
! immédiatement pour ne pas être 
i suffoqué» par la fumée.

A ce moment, le pilote Ouellette 
atteignait l’endroit favorable qu’il 
visait depui» l’explosion de l’In­
cendie et le vaisseau tout en flam­
mes cinglait vers la côte. Plusieurs 
femmes voulurent se jeter à l’eau, 
mais furent retenues par l’équi­
page. Une grosse sanvagesse s’élan­
ça pardessus bord et tomba au mi­
lieu des joncs et des branche». Elle 
en fut quit e ( our nn plongeon.

Au nombre des passagers, étalent 
le Dr C. La violette et Mme La vio­
lette qui revenaient de leur voyage 
de no< es. 11» ont été des heureux 
passagers qui ont pu sauver leur» 
malles, sans cependant échapper à 
quelques-unes des avaries du dé­
barquement.

Dix minutes après la découverte 
du fen, tous les passagers étaient 
sur la grève, contemplant la masse 
de flammes qui enveloppaient le 
Corinthian.

L’équipage a quitté le bateau le 
dernier. Plusieurs des employés se 
sont dévoués pour sauver les malles 
et les bagages dont le tiers envi- 
ront ont été sauvés.

i es chaudières avaient été vidées 
afin d’empêcher toute explosion.

Des nassagers ont offert jusqu’à 
$50 à ch'S membres de l’équipage 
pour aller chercher leur malle, 
mais c’était une offre Inutile. Une 
mort certaine attendait l’audacieux 
qui aurait tenté l’aventure.

On n’a pu encore calculé le mon­
tant des bagairet et du fret perdus. 
Il y avait pour environ $S,ouO de 
cuir à bord. Tool est brûlé.

sitôt la condamnation prononcée, 
Bergman a été expédié au péniten­
cier où il doit bubir sa peine.

LES CHEVALIERS OU 
DE MARS

CHAMP

terrainsDeux cl entre eux arretés aua 
de 1 exposition

Une aventure serio-comique est 
arrivée hier après-midi au détec­
tive Lafontaine. En passant au 
travers de la foule qui encombrait 
la bâtisse principale, 14 Jimmy ” 
n’est trouvé à un moment donné, 
l’objet d^» sollicitudes de deux in­
dividus dont l’un d’eux, qui a 
donné le nom de Louis Vermette, 
figé do 42 an», a offert une résistance 
des plr.s violente» avant do no lais­
ser constituer prisonnier.

feon compagnon qui a nom Jean 
Mathieu, est court de stature et a 
26 ans. Ce dernier s'est lai»Hé ap­
préhender sans otfrir de résistance, 
mais ses lamentation» lorsqu’on le 
conduisait au poste • “ Mon Dieu, 
mon Diou, que c’est donc iirribU 
d’être arrêté pour rien,” n’ont pas 
attendri le moindrement le» nom­
breux spectateur» de la scène.

Ce qu’il y a de plus comique dans 
toute 1 histoire, c’est que ce» ’ndi- 
vidus se soient attaqués justement 
à l’homme qui, pendant qu’il exer­
çait le» fonctions de sergent de pa­
trouille en compagnie do son co­
pain, Robert Frouix, a le plus fait 
pour chasser de sous les peupliers 
du Champ de 7 ar», les membres de 
cette association auxquels notre 
terrain de manœuvres u laissé son 
nom.

Notre ami Jimmy, a été naturel­
lement la victime de quolibets de 
ses confrère» ce matin lors de «un 
arrivée au bureau de police. Four 
tous ceux qui le connaissent et qui 
savent quelle antipathie il porte à 
des gens de cet acabit, la blague 
était bonn *.

Nous regrettons de ne pouvoir 
donner au long les exenscs de Louis 
et Jean lorsqu’il» ont comparu de­
vant le juge Desnoyers ce matin. 
Les détails, naturellement, ne sont 
de nature à être publiés. L’enquête 
•e continue.

Collision, a la Pointo Clairs

Hier soir, â 7.30 heures, une loco­
motive est venue en collision, à la 
Pointe-Claire, avec un convoi de 
fret.

Personne de blessé.

Un protêt contre la ville

M. Munderloh, consul del’empfre 
germanique et agent, à Montréal, 
do la ''Hamburg Racket Company,” 
a fait signifier hier à la municipa­
lité un protêt notarié mu sujet ue la 
détention en quarantaine du stea­
mer “ VVandrMhm.” Il prétend te­
nir la ville responsable de tous les 
dommages causés aux cousiguatai- 
rca de la cargaison.

—Hier matin, v€*rs huit heures et 
; demie, uu de ce» malheurs qu’on ue 
peut jamais dépeindre, est venu 
M’abattre sur une des familles les 

! plus estimée» de la Pointo Lévis, 
M. George Logger, chef de cour, a 
perdu la vie d *11» les circonstances 
suivantes :—Vers 8} hrs, M. Logger, 
q .i n’avait pas encore déjeun . 
revenait chez lui, monté sur le 
tender, |»>lacé à l’arrière < e 

, Rengin-pilot, No 378, conduit 
par l’ingénieur William Richards.

Rendu à quelque» dix pieds de la 
cabane des aiguilleurs, c’est-à-dire 
à une voie d’évitement, voulant 
mettre pied à terre, M. Logger se 
serait embarrassé dans les rails, 
croit-on, et aurait roulé par terre, 
les jambes sur la voie ferrée. L’en­
gin re«. ulait à ce moment ; un nom" 
mé Delille, uig illeur, qui eut con­
naissance du fait cria à l’ingénieur : 
la locomotive s’arrêta à trois pied» 
plu» loin. Mais il était déjà trop 

| tard.
Lorsque les aiguilleur» Delille et 

î Ouellet vinrent au secours de l'in­
fortuné, celui-ci avait cessé de vi­
vre. fea mort avait é é instantanée.

On transporta le cadavre dont les 
deux jambée ne tenaient q1 e par 

; un fil dans une salle de la gare et on 
prévint le Dr N. Lacerte du fait. 
L’examen démontra que, outre les 
deux jambe» coupées, le défunt 
avait eu outre les côte» broyées, à 
part la première et la dernière, la 

i clavicule cassée et les poumons dé- 
( chirés. La mort est dû à un choc 
j nerveux accompagné d’une hémor­

ragie ; le coroner tiendra uue tn- 
i quête.
j' M. Cogger était âgé de 50 ans. Il 
était au service de la compagnie 
du Grand-Tronc depuis 30 ans.

! C’était un employé plein de zèle, 
faisant toujours pics que son de- 

: voir u’exieeait, et sa mort consti­
tue une grande perte pour la com­
pagnie du Grand-Tronc.

Lorsque M. Cogger est arrivé an 
Canada, il était au service de l’ar­
mée anglaise, il était natif de Pile 
de Wight.

Ii laisse dans une douleur qui fait 
peine à voir une femme et sept en­
fants. dont une fille mariée à M. de 
fet-Denis, à Sherbrooke et une autre 
à M. Eugène Roy, prote à Rétablis­
sement du Quotidien,

Mde Cogger, depuis ce malheur, 
est dans un état très précaire.

Le cadavre a été ^transporté à sa 
résidence à onz * heures.

L’enquête du coroner aura lieu 
demain matin.

Echos do la police
On vient de placer un téléphone 

exclusivement à l’usage des détec­
tives au bureau central de la po­
lice. Il porte le No 2636.

— Un nommé Henri Lawson, a été 
condamné, ce matin, à dix jours de 
prison, pour avoir fait un voyage 
sans payer à bord d’un des chars 
du Grand-Tronc.

—Onésime Thibault, le dernier 
des membres de la fameuse bande 
de la rue Jacques-Cartier, a été 
condamné, ce matin, à une amende 
de $10 et fournir un cautionnement 
pour garder la paix à l’avenir.

—Un nommé Henry Benton et sa 
femme, une Suédoise, du nom de 
Mary Jensen, ont été arrêtés hier 
après-midi, par les détectives Ro­
binson et Barrett sou» soupçon d’a­
voir volé plusieurs effets de prix 
dan» une valise appartenant au 
propriétaire du“Beaver Hall cham­
ber».” La femme a été arrêtée au 
moment où elle mettait les effets en 
gage chez M. Moss, rue Notre-Dame. 
Le procès des accusés est fixé à ven­
dredi.

—Le constable Lalonde a en sa 
possession, un jeune chien “ Gor­
don .Setter,” qu’il a trouvé sur la 
rue. Le propriétaire pourra le ré­
clamer au No 243 rue .Maisonneuve. 
L’animal porte un collier avec la 
médaille civique.

— Le détective Arcand a arrêté ce 
matin un nommé Jules Diar. pour 
le vol d’une casquette en loutre, la 
propriété de M. de Kéroussac, hô* 
tellier, de la me Boi.secours. Le 
prisonnier a été condamné à trois 
mois de prison.

—Un individu du nom de Joseph 
Bérubé a comparu ce matin sous 
l’accusation d'issaut indécent sur 
une jeune fille hier après-midi au 
terram de l’exposition, i.’accusé 
a plaidé non-coupable, feon procès 
est remis.

Commission de» bolnsons
M. l’abbé feentennes a rendu té­

moignage ce matin.
M. le curé de Notre-Dame se dé­

clare contre la prohibition, comme 
mesure contraire à la dignité de 
Phomme. «si un homme s’abstient 
volontairement de boissons eni­
vrantes, c’esi très-bien, mais on ne 
peut Ry forcer.

Il est opposé aux parcs lo diman­
che. La roule abandonne les égBses 
pou»* aller «â ces lieux d’amuse­
ments. Il n’est pas plus en faveur 
de ces endroits pour la semaine, 
car U foule y trouve des distrac­
tion» qui pervertissent son goût.

Les parcs publics comme le parc 
Mont-Royal, le carré Viger, etc., 
•ont suffisants.

L’ivrognene n’a pas fait de pro­
grès à Montréal depuis quelques 
année».

Le détective Cullen douno ensuite 
•ou témoiguage.

La fête do la République
Pari», 21—Non seulement le gou­

vernement a défendu les excursions 
à cette ville à l’occasion des pro­
chaines fêtes en l’honneur de la Ré­
publique, mais il a aussi défendu 
de prendre part aux différente» ex­
cursion** à Lourde» et ailleurs ve­
nant des pays infesté».

Nouvelles maritime»
Quebec, 21—Arrivés pour Mont­

réal—feS. Sardinian,Liverpool,Lake 
Superior, Liverpool ; Oregon, Li­
verpool; Brazilian, Londres ; Peace, 
Pictou.

Acquittés, brU,antln Lydia, Rot­
terdam.

Pointf-au-Pkrk, 21 — Le 88. 
Sarmatian de la ligne Allan venant 
de G1 »g -w Est, passé ici à 10.15hrs 
p.m. avec 75 passagers de première.

Aménités conjugales.
Z... qui a épousé sa femme par 

amour., pour la dot, dè» le surlen­
demain du mari ige, recommence à 
mener une vie de \ atachou.

i.a jeune épouse la trouve mau­
vais** et adresse dos reproches san­
glant» à l’infidèle :

—Vous m’avez prise pour être la 
compagne de vos joui», n’est-ce 
pas, et je ne vous vois jamais que 
le matin......

—Permettez, permettez, madame ; 
je me suis engagé pour les jours, 
c’est vrai, mais je n’ai pas parlé des 
nuits.

Entre bohèmes :
—Pourquoi as-tu refusé de don­

ner ton adresse à Rami X... ? Ce 
n’est pourtant pas un créancier.

—C’est vrai... Mai» il peut le de­
venir.
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monteur de pôéte, place a * *4nn’>tî ' 
auw*i. 2T> bonnes »**r\onte«. ttU'*i. p'<u i ' P*M,r 
4 <01 n mis de bar, S OOlUinU* d 
cher*, un teneur de livre 
4M rue i nutf. de 9 hr* A midi.

N DEMANDE un ieune homme hant 
ira\ ailler le ferblanc et le pi4*1' 

d. essor 11?<) 8t Laurent.

(»V DKMAN’DK .m.-.:. . ”
I Hirinii'-r-|«oi;'. la nij-«-mu du I

fl que Canadien pour partir jeudi ^ur pour 
Schreiber. Bel ouvrage tour de bons nom 
me» ; puf^nx** gratuit pour aller et retour. 
S itdre»*er a Jo* (iaertin. O»borne Hou«*\por*
te voi*me de 1* gnre W iiidaor. ■**'•* 1

N DEMANDE de* peraonnes pour faire 
de» chemiKe* a la maehmn, a»iN-d de» 

apprentie» ; emploi permanent. IheSian 
dard fehirt Co, 'Jù rue Dowd.___-'*& ‘

DEMANDE immédiatement de bon» 
nuUier*. 55 et 37 8t André. 1__

ON DEMANDE une (eune-ervante de 15 
h 17 an',, pas de lavage. Bon* rens* igné 

méat». S adresser M rue fet l»ui*. 1
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Al K A LIEU —

O
her*.

ayant de
l exuerience dam '* flni**age do»eeca- 
fe'aareaeer au N'o«* rue Cherrier.
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Jeudi, 22 sept.
Samedi, 24 sept.

CINQ COURSES CHAQUE JOUR

o
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N DEMANDE une bonne d 
Berri.

enfant*. No 51 
3

0**0 ùs
Cadokkttk—Fn cette ville, le 19 courant, 

à l uge de 27 an» et 2 moi», J. S. II. Cadoreltc, 
ferblantier-plombier.

I»*» fun* milieu auront lieu jeudi le 22 cou- 
ran;.

Le convoi fun« bre partira de la demeure du 
défunt. No 798 rue Craig, a 7* hn< a.rn . pour 
-e n-ndre a 1 Valise Notre-Dame, et de la au 
ctmeliere de la Céte-de» Neiges, lieu de la 
*enulture.

l’arent* et amis sont pries d y assister sans 
autre invitation. 2

A BESOIN d'un jeun garçon ayant 
une bonne écriture, panant le» deui lan­

gue* pour »e rendre g« neralement utile dan* 
un bureau, .'■''adresser a Tho» K. *7 Koisy, fa 
bricant de piano», 214 Avenue Papineau

2*Ei- 3
DEMANDE une bonne d'enfant» au 
o 2U îSt Liurent avec de bonn» ' refe-

Entrée grati» *ur le* 
tion de votre billet do

icrrain* sur p 
hemin de fer.

SERVICE DES CONVOIS
CHEMIN DK F E K DU GRAND T RO N0

ON1
aw
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jeudi, 22 neptembre cou 
lier quitte Montreal a 1.2>i 
a la pinte. Train stevial 
aan-arr^t intermediaire.

Samedi. 2*. Train »i*e' i 
p.m. Régulier a 1.55, anv

•ant. lo tra 
p.m. pom

il do cour» 
tant a la p

a 1 47

:t Jean Rapttete do 
1 l'age de NI an» et 

bourgeois et an*

Q A fi VON Au village 
Montréal, le 2U courant.
7 moi*. Jean Dagnon. Kc 
cicn capitaine de milice.

Le- funérailles auront lieu vendredi, le 23 
courant.

Le ( on vol funèbre partira de la demeure 
du dofunt. No 1110 rue St Laurent, quartier 
St Jean Baptiste a heure» a.m. pour •<« 
rendre a 1 egii.-e St Jean BaotDte. et de la au 
cimoticre de 1a Cote de» Neiges, lieu de la 
sépulture.

Parent» et ami.» sont prie» d’y assister sans 
autre invitation. 2

Roy En cette ville, le 20 courant, a l ago 
de 27 ans, Charles Roy, fil» de Benjamin Roy, 
menblier.

Les funérailles auront lieu jeudi la 22 cou­
rant.

Ia- convoi funèbre partira de la demeure de 
«on p* re. M Benjamin Roy. No 2-V) rue Hi­
bernia, Pointe fet C harle». a 7| heure* a,m., 
pour se r-ndre a 1 eglit** fet Charles, et de la 
au cimetière de la Cote-dr- Neige», lieu de la

et 15 St Charie» Borromée. ùï* 1

I> ERDU. I* '
position, une eolleref

>u terrain de 1 Ek- 
•• notre hw-- ru- 

nan» noir*. Récompense h b--raie a celui qui 
la rapportera au No *0 rue (’adieu*. Jb!» 1

I>K!;Dl . h;»r *« ;r. du ■ ’.n . Sj \n
dre et Ontario au coin d* » rue- -t» < .1 

therine et ^t Constant, par le- nu - fet André 
et fete Catherine, une montre de dame en <>r 
portant le» initiale-, M. P., ai e» chaîne, Re 
com penne liberale au No 24 rue fete Elizabeth.

2»2»— I

CHEMIN DE FER DI PACIFIAI E < a 
NADIEN

Samedi seulement, train régulier 
de Montreal a 1.:»". arrêtant a ta pt.-u 
»p«viai de cour»©» h l..'#i p.m.

Billet aller et retour M’ago
' . •• i ••
et . tournée G adna nur 
ram 25c. Gr.*nci eatiado, •!

Pull

V >ri:pr 1,. Il un ;• '■ !- r, r t« \ i , 4> 
I r on. une vache noire. M. K. Churn 
bte Vptitalion. 3rJ9 2

! dressantN JE! NE HOMME ayant une bonne 
écriture trouvera de remploi en »,»- 

par écrit a J. la. Michaud. No 17

rpulture. 
P*‘arenia et ami* sont prié* d y assister aan» 

autre invitation.
Akcfi a m r aci.t—A sherbrooke, le 19 cou­

rant. a 1 age de an» et 5 moi». 1 fame I>>ui.»e 
Amélie Bachand, épousé do J. T. L. Archam­
bault, Kcr, notaire.

I funérailles auront lieu jeudi Je 22 cou­
rant.

Le* convoi funèbre partira do la demeure de 
son « poux, a h heure» a.m., pour »e rendre à 
l’égli-e Paroiwd&le et do la au cimeltere. lieu 
de !a ««-pulrure.

Pareil u et amis sont prie» d y awii*ter san*
autre invitation.

GAZELIERS PAR MILLIONS
Patron» brillants, étincelant.», nouveaux 

de -.1 bien fl ni* : fri.'n. $7..Y», fs/TO.
\ cnez le» voir» Magasin de lampe» do Cole, 
1792 rue Notre-Dame. 2fi9-l

Cote de la Place d’Arme» 209 1

GRANDE

TOMBOLA
mum

— ( DC I-

L'HOPITAL NOTRE-DAME

rri k ; 1

5.■%. EGOUT
Samedi, 8 Octobre

GRAND PRIX

j Ne manque/ pa» d© voir le (îrand l in -t ciia 
delà fameuse guerre indienne, du 2* iuia 
1H76, ainMi que Ta défaite du general t u** 
ter qui mourut a\ec toute» le» tnmir*» 
par 1 union de* Sioux, -»'u* leur* fameux 
chef» (iaü et feitliug Bu IL

Cette scène emtaiignnnte et merveille usa 
i donne une reproduction exacte du beau pay* 
j ou cette grande catastrophe m* déroula. L im 
j mense rampement de 11**1 Tcpee* mur lo bor^
1 de la riviere Little Big Horn, eu»bra-- n 
j quelque* milles dVtcnoue. »lont !<• g-u- a 
j ( u*ter avait résolu d© * t:in|>arcr par-urpt i-< 
i e-t frappant d'exactitude, la soudaine a; n-

11 vée de jijfO guerrier» Indien» dont la figure et 
le corj>» -ont j*eim» montOM »ur de- che v nu ». 
de bataille, l air fan-U'ht*. » uv.ini:ant iin 
tueux pour la défense de leur patrie . la ca\a- 

i lerie Hinéricaine. dan» 1 angois-c et la crainte 
I d'étre exterminée ; la fuite de- famille» in 

dienne», etc., etc. ; le tout c-t pn* «ur le vif 
j et offre lo *p4*cta»'le le plu» impre-sionnen*, 

Au.»*l, une collection importante de» troph< 
et rurio*ite» «le» ludions. Ne manquez r»n 
d y aller. ENTREE «le. 

j Ouvert ton* I*-- jour* de 9 a.m a 10 p.m..
le» dimanche* de 1 hr. p.m. a fi heure» p.rn., 

j rue Ste Catherine, min de la rue fet Cr 
bain. Le* cflara transportent le inonde de 
toute» le* partie* delà ville. IL’» jno

X

V
Département

Chemins
des 1000 DOLLARS EN OR Elltre|waeurs_!L C(l"st™cleiirs

r.gout.'pour 
Urefflcrdelat'ité.

De» «oumi»»ion» cachetée» adr(Mt*éo« au 
•Use gué, et portant à 1 endos *' >ourni*fiion 

aeront reçue» au bureau du 
•iqu a Mercredi, le28»epu 

courant à Midi, pour la oon*»rurtion d un 
égout dans la partie de rue ci-de**oua men- 
ti'n!. • * avec rareordemanr» né e'»;iire«, 
»uivant le» protll* et devis que l'on p* ut voir 
au bureau du nouMaigne, *avoir :

B!‘.LETS 10 CENTS tten-

Rue Notre liante 
Monarque,

On ne s oblige paa » accepter la 
ni aucune des aoumimions.

'e la rue Lacroix à la rue 

plu j ba&’a

Avis aux intéressés
AVIS PUBLIC e»t par le present donné, 

que i on *e proDoae de conniruire 1 égout 
ci d«'»8iis mentionné dan* le cour» do la pré- 
Kcnt* sai-on : et 1« • proprietaire* sur la dita 
partu-de rie 1 k> 11 rmnt profiter de l o< caaion 
jour i.ure frtire le* ilram» qui doiv«nt relier 
leur* propriété* avec le dit égout public* 
et le» propriétaire *ur les dite» ruo# ou par 
Ue* rte rue* qui ne feront pa» faire ie* drain» 
apMitirde I. ur» propriétc» ju*«iu'aux nou­
veaux «goûta public» nendant qu'on «-'à lo* 
Cr.nHjniin , et qui demanderont de faire Ldre 
de» drain* dan.» la rue âpre* que l'egout pu 

'•
payer une wmme additionnelle pour la re» 
tAuration du mocad-un ou du pavage per­
manent. I,c* pr«»priHtaire» qui auraient des 
reHamatioit* pour un egout en bnuue «»u en 
tuile varntetee qui exi*te déjà dan» la dite 

00 . r,,®• *on, P“r I® présent no­
tifie» ou d* auront à soumettre leur» récla­
mation* a I m-per leur de la rlfé dans le» 
deux moi» apré* le narachtYemsnt du non 
Vol égout ou partie d égout.

Par ordre,

PERCIVAL W. ST OEORGK.
Inspecteur de la cité.

Bureau de 17nspe<'t#nif do la clu^
HôtaMe-vira.

Mrmtreai. «1 septembre 1*91

Le *oin de» malade» a exigé un montant 
considerable pour faire fa« e aux déperi-c* ... 
le- gouverneurs de KhAnlUl on* décidé de 
faire appel a tout le monde de bonne volonté 
pour lui venir en aide. CirA e a la gêneront* 
d un nombre de citoyen», on eut dan» la p<*»i 
ti«.n de pouvoir distribuer environ .DOOdoL 
lnTn 7n dVnH- tant on argent qu'en objeU da 
grande valeur. J °

Qiie tou* aident aux malade* dan» la pro- 
portion de leur* moven». D une bonne leuvre 
il ressortira une jol 
quelqu'un.

fl faut *e souvenir que 10 
gagner 1000 dollar* en or.

P<**i-
fldol. 

objet* de

1» la 
ne o

ie p» lito fort une prrur 

que 10 cents peut

Nous avons l'honneur d'attirer votre 
tion *ur uotre aanortiim-ni roinplcl de iai 
bourdes, chevrons, colombage h et 1m>1- i» pin 
rher prepare*, l»oi* de toute* *ort< * pour i* 
turc, etc.

L !{
, 4 prix a la portée de tou­

te* les bour*« *.
Nous expedicron* en quantité quelcon : ’ 

d<* «-e- boi- -un - frai* «le port, aux pcraoi.n 
qui en feront la drrnniulu.

Venez nous voir.

Au**t un grand a*eortinicnt de pin de 
H et 2 et 3 jk-», a dss prix a la portée d*

Billets a vendre. No 1641 rue 
Notre-Dame ou 46 rue St Jac­
ques. 269—10

Par M. HICKS d CI K

VENTE DE MODES
Gilets, Manteaux,etc.

pour dames

STOREY&. O’CONNOR
Coin de» rues Wellington et McCord

I Prendre le tramway de la rue Wellington ou 
j ds la rue i entre.

I EXPOSITION 
j PiEHRtS

_*68
RECOMPENSE

Notre Dm
lé» sou.-rigne* verniront k 

leur» salle-. No» l*2l et Dill ruo
Vendredi npre. midi, |« 23

septembre, un -îo. k - bn.-, ,|«- rh .jwaux en
utre pour dame* et enfant», gilst- « n iir«4i»

et en tweed pour dame», ma,,;. ». ul»ter- H? 
d une des principale» mai«um* do mar« haiwil 
«•» d Ontario, qui discontinue «Ttte^rio.L 
sim omnmerer. San. réserve ; il faut que !‘niî
«•»t vendn Noua demandons »i>«^i»)rvmentaux dame* dé ne pa» oubli«.r d aosistc? a Tjtll 
vente qui aura lieu k i u> hr».

I
—1___________ En ran tours.

2W
‘m

Province i DANS LA
n;,-;. . . . ' J Cour Supérieure

flOOO OE
DMMANTtES.

\ou* et a, . ,,, r-onne* qui
riiu -.f j,.** ,, leur 1—ion la Pierre
Dlamantce pour «ouper le verre « t aigu!-« r 
tou* leur» outil* tranchant* do bien vouloir 
profiter de IWr union qU| H(. pr«-M*ntc sur lé 
terrain «!•• 1 Kxpo-ition «ie »c la procurer.

< et te Pierre Dlnmnntce a «de m«d « 
aux EibOMitien* t niverHolte*. I.om d.*je«-i 
tairos offrent fi.'nio paiir un«* de leur» pi« ir«» 
vendue* et qui n'aurait pa* de mordant. I ter­
ni» re o**ca»iott avant leur départ i»»ur l'F.v|mi- 
Mhon de ( hi«*nge. VAN MnLTHAt TK, 
r rerc et fe«eur, -«ni* «l« iK>-iia r« » pour lo 

< anada et le* Ktat- I ni*. N B. On demande 
d»-* Mg -ui 1 - pour vendre cette pierre -ur irs 
[»l««••** publique* ‘JHti 3

Argent à Prêter sur Terrains
Von* a von- de» montant* consblérnblc* A 

prêter sur l*Ati»-e* en vole de con *1 rue lion.
\ <.

2fi. jno ROSS A MK 
tandard Bulldinz.

20îF 2
SA*Op

•VI S
...

CHAR T.FS 
coins,

va.
K. HT ANTON.

landeur, 

de la même lo-

Défendeur.k
^ C7Î*«V?-( nrMIN DK FKR DP PAC! 

u * AN ADIEV, corps poUtiqu» nt 
1 . avant »on bureau ceritral et

prit» :Ipal ( entre d affaire» a M<«nt.

Tier «talaie. 
de «-"PT.Hr,

Montréal, lé **( ternbre 1»92.
^ f L. A, BKDAHD,

^ * AtepeU prutoaoUira.

réea A

Le* fabricant» de matiéree électrioué» en 
tre^nmeur* ou autre* qui s oncnrmikt g âte r.-sébctrlqun* “ont prié» dr^7cn!erhM?f» 
»ouini**l«-i»^ 1*111 r diver* ai . 1,. ... 
mx Hwiteré», Icctriquc*. «.umiH*mn»^
mri rrr,;,r,i* tjit*" ^ or.„tOT:

i^a livu ne» art b le* nece*«.M|rn* n>.««i a«^..nh jnu.-, mr .l.-nmnH,. à -, hurr,,, 1,^ «îî*! 
le le eoarant. i imqu* »ou»ni**éonnrirv «iJt rm,
ülIZZ:,'?' f''"'}'"Ullon «le PI (,o f<.f, I «4,i.T*. ", ,,n
être ,l|r ]nm hUnr>< KurohTu
departément ne a engage n»- . . * ^

tu. une «le- -(turnj». * , l'U,r
Par ordre. k. r. e. roy

Iteparternent de* Travaux Publte» »
OiUv»«, 17 ,-om. lain. ‘J

uona.
fer cré taire.

aco 3

REG^^
••t nno prènkrntloii d’un fçoût itiave 
•t d’un© efficacité éprouvéd contro 
Bd nml.idie» dun bronchus et de Ih 
poitrine. Rlln eoiprunteanx plantes 
médicinales leur* principes fictifs 
pour flotilaKftr ©t guérir U toux.

Deux h trois cuillerées d© SIROP 
DE REGNAUl D suffisant pour cal­
mer Li Toux d'irritation, du Hhume, 
d© la Grippe, du Catarrhe, d© U 
nn nrhite, de I’/4»f/imc, cto., sa».S 
écnaoiTemont ni pert© d’appètlt.

Fabrication, Maison L fRiRL, 
19, rue Jacob, Paris, et principale# 
pharmacie».

Kn vente n Montréal, chr* Fa hrs si 
t*rar«), Lyman Sons *t Cl#, et dans Is 
pis part ds» bon nos pharmacies»


